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[Traduction littéraire - Mai 1995 - Lyon II - Licence]

VERSION

ðU—¹a «�²LbÊ «ôÝö�w ≠ łdłw “¹b«Ê

√Ó�ÚbÓÂÔ �U �²V �Ot «�Fd» �s √ËÒ‰ «ùÝöÂ «�d‚ÒÆÆÆ Ë�²³u« √¹CUÎ ŽKv «_�LAW Ë√ýNd¼U ½8OZ �BdÍ �U½u« ¹uÝLÒu½t «�IÓ³UÞwÆÆÆ

Ë*ÒU �²×u« �Bd «ðÒ@c «�³ÓdÚœÍÒ ®«�³UÐOdË”© �JUÊ √�¦d �JUð³U  «_�u¹5 ŽKv «�³UÐOdË” Ë«�IÓ³UÞÓwÆ Ë�w œ«— «�J²V «*Ku�OW �w

«�IU¼d… ¬ŁU— �@DuÞW ÐU�FdÐOW Ž¦dË« ŽKONU �w ÐFi √½×U¡ «�IDd «*BdÍÆÆÆ ËðKp «<DuÞU  ô ¹²−UË“ ðU—¹@NU ¬šd «�IdÊ

«_ËÒ‰ �KN−d… Ë�K?ÒNU �FdË{W �w �ÓFÚd÷ œ«— «�J?²V «*Ku�OWÆ �KLU? �U½X √¹UÂ «�bË�W «�F³ÒU?ÝOÒW «ðÒ@cË« «�JUžbÆÆÆ Ë«_—ł`

√½ÒNr √šcËÁ Žs ^M?UŽW «�BÒ5 _ÊÒ «�BÒOMOÒ5 Ðd?Žu« �w ^MUŽ²t �³q «*O?öœ Ë�U½X ¼cÁ «�BÒMUŽW �M²?Ad… �w Ðöœ¼r Æ �KLÒU �²?`

«*8KLuÊ ÝÓLÓdÚ�ÓMÚbÓ √šcË¼U? ŽMNr Ë�JMÒNr �r ¹−²NbË« �w ðFUÞONU? ≈ô �w √¹UÂ «�F³UÝO5 «–« {U�X «�d�u‚ Žs «*JUð³U  �QýU—

«�HCq ÐU^DMU?Žt �Q½AQË« �t «*FU�q �w ÐGb«œ Ë«�A?UÂ ËžOd¼LU �s Žu«^r «ùÝöÂÆ Ë�U½u« «�u?ÝOKW «�uŠOb… �w ½Ad ^MUŽW

«�u—‚ �w «�FU�ÓrÆÆÆ Ë«½²IKX ^MUŽW «�JUžb «�v √Ë—ËÐU ÐDd¹o «_½b�f Æ�Ib �UÊ �KFd» �FU�q �BMUŽ²t �w ýUÞ³W ËÐÓKÓMÚ8OW

ËÞÔKÓOÚDÓKWÆ Łr ½ÔIKX ðKp «�BMUŽW �s ≈Ý³U½OU «�v ÝUzd 2U�p √Ë—ËÐUÆ

THÈME

« Structure du langage poétique », Jean Cohen.

La poétique est une science dont la poésie est l’objet. Ce mot de poésie avait à l’époque classique
un sens sans équivoque. Il désignait un genre de littérature, le poème, caractérisé lui-même par
l’usage du vers. Mais aujourd’hui, au moins chez le public cultivé, le mot a pris un sens plus large,
à la suite d’une évolution qui semble avoir commencé avec le romantisme et que l’on peut analyser,
en gros, de la manière suivante. Le terme a d’abord, par transfert, passé de la cause à l’effet, de
l’objet au sujet. « Poésie » a ainsi désigné l’impression esthétique particulière produite normalement
par le poème. C’est alors qu’il est devenu courant de parler de « sentiment » ou « d’émotion
poétique ». Puis, par récurrence, le terme s’est appliqué à tout objet extra-littéraire susceptible de
provoquer ce type de sentiment. Aux autres arts d’abord (poésie de la musique, de la peinture, etc.),
puis aux choses de la nature. « Nous disons, écrit Valéry, d’un paysage qu’il est poétique, nous le
disons d’une circonstance de la vie, nous le disons parfois d’une personne ».

[Traduction littéraire - Juin 1995 - Lyon II - Licence]

VERSION

ÞKuŸ «�H−d≠ �×Lb Š85 ¼OJq Æ

—łFX “¹MV ≈�v «�b«—¨ Ë«_ýOU¡ �b Ðb√  ð²L?Oe Ë«�8JÒW ¹FLd¼U «�8U—ŠuÊ Ë«�d«z×U  Ë«�MNU— ¹DU—œ «�KOq «�F?MOb¨ ô ¹HObÁ

ŽMUœÁ ðKp «�8UŽW ýO¾UÎ̈ �ODdœÁ Ë¹Qšc �JU½t —Ë¹b«Î —Ë¹b«Î̈ Łr —łFX �bË—¼U «�¦U½w Ë�b ÐNX «�Ad‚ �³AÒd«Î ÐP�NW «�MU— Ë«�Mu—¨
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L'histoire de la civilisation islamique - Georgy Zaydan.

Le parchemin est le papier le plus ancien sur lequel les Arabes ont écrit dès le début de l'Islam.
Ils ont écrit aussi sur les tissus, dont le plus célèbre était d'origine égyptienne, appelé Qubfl¬.
Quand ils ont conquis l'Egypte, ils ont adopté le papyrus, c'est pourquoi la plupart des correspondances
omeyyades étaient sur le papyrus et al-Qubfl¬. A la bibliothèque royale au Caire se trouvent des
manuscrits arabes découverts, quelque part en Egypte. Ces manuscrits datent de la fin du premier
siècle de l'hégire, et sont tous exposés à la foire de la bibliothèque royale. A l'époque abbasside, les
Arabes ont utilisé le papier. Ils l'ont probablement emprunté de la fabrication chinoise. Car les
Chinois ont excellé dans cette fabrication avant notre ère. En effet, cette fabrication florissait à
cette époque dans leur pays. Lorsque les musulmans ont conquis Samarcande, ils l'ont adoptée,
mais ils ne l'ont vraiment utilisée qu'à l'époque des Abbassides, car le parchemin ne satisfaisait plus
les correspondances écrites, alors al-Fa¥l ordonna de fabriquer le papier ; les musulmans en
implantèrent alors des manufactures à Bagdad, à Damas et dans d'autres capitales islamiques. Ainsi,
ils étaient les seuls à répandre la fabrication du papier aux quatre coins du monde. Cette fabrication
est passée en Europe par la voie de l'Andalous. Les Arabes avaient des fabriques de papier à Jativa,
à Valence et à Tolède. Cette fabrication est passée ensuite à tous les royaumes d'Europe, via l'Espagne.

ÐMOW «�KGW «�AFd¹W ≠ łUÊ �u¼5Æ

«�AF?d¹W ŽKr? �u{uŽt «�A?FdÆ �KL?W «�AFd? ¼cÁ �UÊ �N?U �w «�FB?d «�JöÝO?Jw �FM?vÎ ô �Ó³Úf? �OtÆ �JU?Ê ¹b‰ ŽKv ½u?Ÿ �s

«_œ»¨ Ë¼u «�IB?Ob… «�²w 9O?e  ÐUÝ²@b«Â «�³?OX «�AFd?ÍÆ Ë�Js «�OuÂ ËŽM?b «'LNu— «*¦I?n ŽKv «_�q¨ �S?Ê «�JKLW �b?

√šc  �FMv √ËÝl ≈Łd ðDu— ¹³bË Ë�Q½t Ðb√ ¹ENd �l «�d?Ë�U½8OWÆ Ë½8²DOl %KOq ¼c« «�²Du— ÐAJq ŽUÂ ÐU�Dd¹IW «�²U�OW ∫ �w

«�³b¡¨ «½²IKX œô�W ¼c« «*BDK` ŠLöÎ �s «�8³V ≈�v «_Łd Ë�s «�Gd÷ ≈�v «ù½8UÊÆ Ë¼Jc« œ‰Ò «�AFd ŽKv «½D³UŸ łLU�w

šU’ √½²−²?t «�IBOb… ÐD?³OFW «(U‰Æ Ë¼J?c« √^³` �s «*²b?«Ë‰ «(b¹Y Žs «�Fu«Þn? Ë«_ŠUÝOf «�AFd?¹WÆ Łr ÐU�²Jd?«—¨

«½D³o? «�KHk ŽKv �q? ýw¡ žOd √œÐw �s ýQ?½t √Ê ¹¦Od ¼c« «�M?uŸ �s «�Fu«Þnª �Q?ÞKo √ËôÎ ŽKv ÐU�w? «�HMuÊ ®ýFd? «*uÝOIv

Ë«�dÝr¨ ≈�a©¨ Łr ŽKv �MUþd «�D³OFWÆ

�²V ÑU�OdÍ �UzöÎ ∫ ò½×s ½Iu‰ Žs  �MEd ≈½t ýFdÍ¨ �LU ½Iu‰ –�p Žs þd· �s þdË· «(OU…¨ Ë½Iu�t √ŠOU½UÎ Žs ý@h

�UåÆ

Le lever du jour. Mohammed Houssayn Haykal.

Zaynab rentra, lorsque les choses commençaient à être visibles ; le chemin commençait à se remplir par
ceux qui allaient et celles qui venaient. Le jour chassait la nuit résistante, mais à cette heure, sa résistance
ne lui servait à rien. Le jour alors chassait la nuit et prenait sa place petit à petit. Zaynab revenait alors à
son deuxième rôle, alors que l'orient se ternit annonçant l'arrivée du dieu de feu et de lumière,
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ÐUŽ¦U ŽKv �−UË—«  «_�o �³KW «�B³UÕ Ë�KÒLU ðIbÒ�X ¼w �w šDu«ðNU «Ý²CU¡  «�8LU¡ ̈ŁrÒ Ðe⁄ «�Id’ �w �u½t «�cÍ ËœÒŸ Ðt

«�³8ODW _�8t «�b«Ðd ̈�²NUœ¹UÎ ¹²8KÒo «�Fd‘ «�FEOr ̈Ë¹dÝq ŽKv «*e«—Ÿ «�NUzKW «�²w %Oj Ðt �s �qÒ ^u» łK³UÐUÎ łb¹b«Î ¹ENd

�Ot ÐNUƒÁ Ë—Ë½It ̈�GODUÊ «�IDs ðe¼u Ð@CdðNU Ë“¼d¼U «�cÍ ¹MCÒb Ð8UÞNU «�8MbÝw «�NUzq ̈Ë√—«{w «�GKÒW �w �u½NU «�c¼³wÒ

«�³b¹l «�ö�l &FÒb �w «�HCU¡ œ�IU  «�Mu?— ¹eœ«œ ÝDuŽUÎ �KÒLU «—ðIX «�ALf �w œ«—ðNU Ë«(BOb ÐAIu�t «�u«ÝFW �³Nu  √Ê

¹dÈ ½H8?t √łdœ ÐFb? √Ê �UÊ ÐU_�f �uÞs? «�M³U  «'L?Oq¨ Ë«½²E?r ŽKv «�Dd?¹o ÝKp Þu?¹q �s «_ý³UÕ «�8?uœ«¡Æ ðFKu?¼U

�@dËÞU  «�H?@ÒU— Ë¼sÒ łLOFUÎ ¹8?dŽs ËŽKONsÒ ÝOL?U¡ «�NbË¡ Ë«�8JOMW? Ëł8u�NsÒ «*BIu�W? ðM8U» �w łu «�B³`? «�NUœ∆

1uÃ �Ot «�M8Or �O³FY «�v —ƒËÝNsÒ «�MUŽLW ŽU*UÎ �³Od«Î �s šOUô  ô ðM²NwÆ

THÈME

« Mendiants et orgueilleux », A. Cossery.

Il était onze heures du matin. Assis derrière son bureau au ministère des Travaux publics, El Kordi
s’ennuyait tout en regardant voleter les mouches. La grande pièce éclairée par de hautes fenêtres, et
contenant plusieurs bureaux derrière lesquels besognaient d’autres fonctionnaires, lui était aussi
odieuse qu’une prison. C’était même une prison d’un genre sordide, où l’on était éternellement en
contact avec des prisonniers de droit commun. El Kordi aurait accepté d’être en prison, mais dans
une cellule pour lui tout seul, et au titre de condamné politique. Sa rancœur contre une telle
promiscuité procédait de nobles instincts aristocratiques dont il n’était nullement conscient. Il était
ulcéré par ce manque d’intimité qui devenait intolérable à la longue.

[Traduction de textes de spécialité - Mai 1995 - Lyon II - Licence]

VERSION

ÐMp œÐw «�uÞMw ∫ �U–« Ë—«¡ ðd«łl «�uœ«zl ø �−KW «ô�²BUœ Ë«_ŽLU‰ ≠ ½O8UÊ Ø≈Ðd¹q 1995

ŽUœ  √—ÐU?Õ ÐMp œÐw «�u?ÞMw �ö—ðH?UŸ �w «�F?UÂ   1994ŠOY ÐK?GX 298.8 �K?OuÊ œ—¼r ≈�U?—«ðw ®81.8 �KOu?Ê œËô—© √Í

Ðe¹Uœ… �²u«{F?W ½8³²NU  3.8�w «*¾?W Žs √—ÐUÕ «�FUÂ 1993Æ �Js ¼c?Á «_—ÐUÕ ô ðe«‰ œËÊ «*8²uÈ «�IOU?Ýw «�cÍ Ë^K²t �w

«�FUÂ 1991 Ë¼u  412.8�KOuÊ œ—¼rÆ

ËłU¡  «�e¹Uœ… �s «�²×8s �w ^U�w ≈¹d«œ«  «�Hu«zb Ë«ù¹d«œ«  «_šdÈÆ Ë�b ðUÐFX «*ułuœ«  ðd«łFNU �w «�FUÂ «*U{w

ŠOY «½@HCX ÐM8³W  8.7�w «*¾W Žs «�FUÂ  1993�²Bq ≈�v  21.1 �KOU— œ—¼r Ë¼u œËÊ �U �U½X ŽKOt �w «�FUÂ   1992ÐM8³W

16.6 �w «*¾WÆ Ë�uŠk ÐFi «�²GOOd �w ¼OJKOW «*ułuœ«  ÐU&UÁ “¹Uœ… ½8³W «ôÝ²¦LU—«  Ë«�IdË÷ Ëðd«łl ½8³W «�uœ«zl �bÈ

«*BU—· «_šdÈÆ ËÐKGX ŠBW «ùÝ²¦?LU—«   14.6�w «*¾W �IU—½W Ð‡  7.3�w «*¾W �w «�FUÂ 1993Æ Ë“«œ  ŠBW «�Id?Ë÷

�s  8.5≈�v 11.6  �w «*¾WÆ ËŽKv «�džr �s ðd«łFNU �s  78.06≈�v  65.7�w «*¾W ÐIOX «�uœ«zl �bÈ «*BU—· «_šdÈ ðAJq

«�M8³W «�J³dÈ �s «*ułuœ« Æ Ë—0U ¹FJf ¼c« «_�d ðGOOd«Î �w ÝOUÝW «�³Mp «ôÝ²¦LU—¹W «�²w ð²LOe ÐQ�Bv œ—łU  «�²×HkÆ

Ë�b «Ž²Uœ òœÐw «�uÞMwå «ôŠ²HUÿ ÐQŽKv œ—łU  «�8Ou�W Ž³d ðuþOn �FEr �u«—œÁ �w Ëœ«zl �bÈ «*BU—· «_šdÈ Ë≈�d«÷

«�IKOq �s ÝOu�²tÆ Ë�w «�FUÂ  1992�¦öÎ ýJKX ¼cÁ «�uœ«zl √�¦d �s  82�w «*¾W �s «*ułuœ«  �IUÐq  8.5�w «*¾W �KIdË÷Æ

ËÐNcÁ «�Dd¹IW �U½X �AU—�W «�³Mp �w 9u¹q «�MAU◊ «ô�²BUœÍ �w «�8u‚ �×bËœ… �IU—½W ÐU*BU—· «_šdÈÆ
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 touchant l'horizon en direction du matin. Le ciel s'éclairait à mesure qu'elle avançait. Puis, le
disque solaire apparut dans sa couleur avec laquelle il fit ses adieux la veille à la terre.
Il montait lentement sur son trône majestueux, en revêtant les champs gigantesques autour de lui
d'une nouvelle tunique éclatante et splendide. Les champs du coton se vantent de leurs fleurs et de
leur verdure. Les terres de récoltes avec leur merveilleuse couleur dorée luisante, reflétaient des
jets de lumière toujours plus scintillants à mesure que le soleil montait dans son orbite. Les champs
moissonnés, avec leur larges sillons, se transforment soudainement en terrain vague, après avoir
été recouverts de belles fleurs. Sur la route, une longue file de silhouettes noires est apparue. Ces
silhouettes portaient des jarres en terre cuite. Toutes marchaient vite, mais elles semblaient calme
et paisibles. Leurs corps lisses se précipitaient dans cette ambiance calme du matin, où le vent doux
caresse leurs belles têtes, y évoquant un grand monde d'ombres sans fin.

ý×U–ËÊ Ë�²F−d�uÊ ≠ √Æ �uÝdÍÆ

�U½X «�8UŽW ðAOd ≈�v «(Uœ¹W ŽAd… ^³UŠUÎÆ Ý¾r «�JdœÍ Ë¼u ¹MEd ≈�v ðDU¹d «�cÐU» ̈łU�8UÎ šKn �J²³t �w Ë“«—… «_ýGU‰

«�FU�WÆ ≈Ê «(−d… «�J³Od… «*CU¡… ÐMu«�c ŽU�OW Ë«�²w %²uÍ ŽKv Žb… �JUðV ¹FLq šKHNU �uþHuÊ ¬šdËÊ ̈�U½X ð³bË �t �IO²W

�U�8−sÆ Ðq ≈½NU Ý−s �c— ¹Ô−Ú³Ód �Ot «*d¡ ŽKv «ôŠ²JU„ «�b«zr Ð8−MU¡ «(o «�FUÂÆ �UÊ �s «*LJs �KJdœÍ √Ê ¹I³q «�8−s

Ë�Js �w “½e«½W �t ËŠbÁ¨ ËÐBH²t �²NLUÎ ÝOUÝOUÎÆ �UÊ ŠIbÁ ŽKv �¦q ¼c« «)ÓKj ¹Qðw �s žd«ze ½³OKW Ë√—Ý²Id«ÞOW �r ¹Js �b

ËŽU¼U �jÆ Ë�b �UÊ ŠU½IUÎ Ð8³V ½Ih «(LOLOW ¼c« Ë«�cÍ √^³` ô ¹DU‚ �l �dË— «�e�sÆ

La Banque Nationale de Dubaï : Qu'y a-t-il derrière la régression des dépôts bancaires ?

Les profits de la Banque Nationale de Dubaï ont à nouveau augmenté en 1994, atteignant les 298.8
millions de dirhams des Emirats (81.8 millions de dollars) ; c'est-à-dire avec une augmentation
modeste d'un taux de 3.8% par rapport aux profits de l'an 1993. Mais ces profits restent toujours
inférieurs au niveau record de 412.8 millions de dirhams, atteint en 1991.
L'augmentation est due à l'amélioration des rendements nets des intérêts et d'autres rendements.
Les avoirs ont continué à régresser durant l'année dernière, avec une baisse qui a atteint le taux de
8.7% par rapport à l'année 1993, pour atteindre les 21.1 milliards de dirhams, alors qu'en 1992, ce
taux s'élevait à 16.6%. On a constaté quelques changements dans la structure des avoirs, avec une
tendance à l'augmentation du taux des investissements et des prêts, et à la régression du taux des
dépôts auprès d'autres banques. La part des investissements a atteint 14.6% par rapport à l'année
1993 où le taux était de 7.3%. La part des prêts a augmenté, passant de 8.5 à 11.6%. Malgré leur
diminution de 78.06 à 65.7%, les dépôts constituent toujours le grand pourcentage des avoirs dans
les autres banques. Cela pourrait refléter un changement de la politique d'investissement de la
banque caractérisée par de grandes réserves.
« La Banque Nationale de Dubaï » s'est habituée à réserver une très grande quantité de liquidités,
au moyen du placement de la plupart de ses ressources dans des dépôts auprès d'autres banques, et
du prêt d'une petite quantité de ses liquidités. En 1992, par exemple, ces dépôts ont constitué plus
de 82% des avoirs en contre partie de 8.5% des prêts. De cette façon, la participation de la banque
au financement des activités économiques sur le marché était limitée par rapport à d'autres banques.
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5

THÈME

Investissements privés américains en Tunisie. L’Observateur N° 119, du 3 au 9 Mai 1995.
Nous avons reçu du centre d’information américain le communiqué suivant :

Un responsable de l’OPIC : Overseas Private Investment Corporation (Société d’Investissement
Privé à l’Etranger), en visite en Tunisie, a annoncé, mardi dernier, que le Gouvernement des Etats-
Unis soutient un nouveau fonds d’investissement privé pour le Moyen-Orient et l’Afrique du Nord,
qui effectuera des investissements directs au sein d’entreprises privées dans cinq pays, dont
notamment la Tunisie.
M. Christopher Finn, vice-président exécutif de l’OPIC, s’est entretenu durant sa visite en Tunisie
avec M. Mohamed Ghannouchi, ministre de la Coopération Internationale et de l’Investissement
Extérieur, M. Slaheddine Bouguerra, ministre de l’Industrie, et M. Ahmed Abdelkéfi, Président de
TUNINVEST.
« L’OPIC, une agence du gouvernement américain, fournira une garantie d’investissement au nouveau
fonds qui envisage de collecter jusqu’à un montant de 250 millions de dollars auprès d’investisseurs
privés », a déclaré M. Christopher Finn.

[Traduction de textes de spécialité - Juin 1995 - Lyon II - Licence]

VERSION

ÐMp ÞOV ∫ √—ÐUÕ �OUÝOW �w 1994Æ Žs �−KW «ô�²BUœ Ë«_ŽLU‰¨ ÐOdË ¨ «�Fbœ ¥∏±¨ ½O8UÊØ≈Ðd¹q µππ±Æ

ŠIo ÐMp ÞOV “¹Uœ… �OUÝOW �w «_—ÐUÕ �w «�FUÂ  1994ÐKGX ½8³²NU 55 �w «*¾WÆ Ë�b Ë^KX ¼cÁ «_—ÐUÕ ≈�v 9.58 �ö¹5

œËô—Æ

ËłU¡  ¼cÁ «�e¹Uœ… ŽKv «�džr �s «�N³u◊ «�J³Od �w √ÝFU— «�8Mb«  «�FU*OW «�¦UÐ²W «�HUzb… Ð8³V «—ðHUŸ √ÝFU— «�HUzb… «_�Od�OW

«�IBOd… «_łq �w √Ë«zq «�FUÂ «*U{w ŽKv «�džr �s ðd«łl √—ÐUÕ «*Bd· «�²UÐl �t �w ðd�OU Ë¼u òÐMp ÐUðd.åÆ

ËÝ−q? ^U�w œšq? «�Hu?«zb ðd«łF?UÎ ½8³?²t  17.8 �w? «*¾W �O?Bq? ≈�v 8.6 �ö¹5? œËô—Æ Ë�b Žu{X? «�e¹Uœ… �w? «ù¹d«œ« 

«_šdÈ «�²w Ë^KX «�v12.3 �KOuÊ œËô— Žs ¼c« «�²d«łlÆ ËðCr ¼cÁ «ù¹d«œ«  ÐGU�³O²NU ŽLuô  Ë—Ýu�UÎ ŽKv «�FLKOU 

«*Bd�OW Ë«ôÝ²¦LU—¹W «�²w ¹IuÂ ÐNU «�³MpÆ

THÈME

De la vocation à la stratégie.
Source : brochure “Devenez actionnaire du 3ème millénaire - Privatisation d’Usinor Sacilor”, juin
1995.

En 1986, l’Etat décide de regrouper les deux principaux producteurs d’acier français dont il est
l’actionnaire majoritaire : Usinor et Sacilor. En huit ans d’efforts, le Groupe a réussi une mutation
complète : rationalisation et modernisation de ses usines, recentrage de ses activités sur la produc-
tion des aciers les plus techniques, ouverture géographique sur les grands marchés porteurs.
Usinor Sacilor est désormais le troisième producteur mondial d’acier, derrière le japonais Nippon
Steel et le coréen Posco. Usinor Sacilor a choisi de continuer à s’intéresser à l’acier, uniquement à
l’acier.
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«ôÝ²¦LU—«  «_�Od�OW «)U^W �w ðu½fÆ

ðKIOMU �s �d�e «*FKu�U  «_�Od�w «�³ö⁄ «�²U�w ∫

«�¦öŁU¡ «*U{w¨ √ŽKs �8RË‰ «_ËÐOp ≠ Ë¼w ýd�W «Ý²¦LU— šU’ *U Ë—«¡ «�³×U— ®ýd�W «Ý²¦LU— šU’ �w «)U—Ã© ≠ «�cÍ

¹eË— ðu½f ŠU�OUÎ̈ √Ê ŠJu�W «�uô¹U  «*²×b… ðbŽr ^MbË�UÎ łb¹b«Î �öÝ²¦LU—«  «)U^W �w «�Ad‚ «_ËÝj ËýLU‰ √�d¹IOU¨

ÝOIuÂ ÐUÝ²¦LU—«  �³Uýd… {Ls ýd�U  šU^W �w šL8W ÐKb«Ê¨ �s ÐOMNU ðu½f ÐU�²×b¹bÆ

šö‰ “¹U—ðt �²u½f¨ %UœÀ «�8Ob �d¹8²u�d �5 ½UzV «*b¹d «�FUÂ  «�²MHOcÍ _ËÐOp¨ �l «�8Ob �×Lb «�GMuýw Ë“¹d «�²FUËÊ

«�bË�w Ë«ôÝ²¦LU— «)U—łw Ë�l «�8Ob ^öÕ «�b¹s Ðu�d… Ë“¹d «�BMUŽW ̈Ë«�8Ob √ŠLb Ž³b «�JU�w —zOf ýd�W ðu½OMHO8XÆ

Ë^dÒÕ «�8O?b �d¹8²u�d? �5 √Ê ò«_ËÐOp¨ Ë¼w Ë�U�W? �K×Ju�W «_�O?d�OW¨ Ý²LM?` {LUÊ «Ý²¦?LU— �KBMb?Ë‚ «'b¹b «�cÍ

¹MuÍ łLl �³Km ¹Bq ≈�v ∞µ≤ �KOuÊ œËô— �s �8²¦Ld¹s �s «�IDUŸ «)U’åÆ

La Banque Tayyeb : bénéfices record en 1994.

La Banque Tayyeb a réalisé une augmentation record de 55% de ses bénéfices en 1994. La somme
de ces bénéfices a atteint les 9.58 millions de dollars.
Malgré la grande baisse des prix des obligations mondiales dont l'intérêt est stable, cette augmenta-
tion est due à la hausse des taux des intérêts américains à court terme, au début de l'an dernier ; et ce
malgré le recul des bénéfices de la banque « Batrim » en Turquie, qui est la branche de cette
banque.
Le produit brut des intérêts a enregistré une régression de 17.8%, pour atteindre les 8.6 millions de
dollars. L'augmentation d'autres revenus, qui ont atteint les 12.3 millions de dollars, a compensé
cette régression.
La plupart de ces revenus rassemblent des commissions et des taxes sur les opérations bancaires et
d'investissement, effectuées par la banque.

�s «�bŽu… ≈�v «ôÝ²d«ðO−OWÆ

�w «�FUÂ  1986 ̈�d—  «�bË�W œ�Z «*M²−ÓOÚs «_ÝUÝOÓOÚs �KHuô– «�Hd½8w Ë¼w ðÔFÓbÒ «*8U¼r «_�³d �ONLU ̈Ë¼LU ýd�²U √Ë“¹Mu—

ËÝUÝOKu—Æ

ŠIIX «:LuŽW %uôÎ �U�öÎ šö‰ ŁLU½OW √Žu«Â �s «'Nb ∫ �Ib �U�X Ð²dýOb �FU�KNU ËÐ²×b¹¦NU¨ �LU �U�X Ð²d�Oe ½AUÞUðNU

ŽKv ≈½²UÃ √½u«Ÿ �s «�Huô– –Í ðIMOU  ŽU�OW¨ �LU «½H²×X łGd«�OUÎ ŽKv �³dÈ √Ýu«‚ �w √ËÃ /uÒ¼UÆ

�Ib √^³×X ýd�W √Ë“¹Mu— ÝUÝOKu— �s «üÊ �BUŽb«Î ŁU�Y �M²Z ŽU*w �KHuô– ̈ŠOY ¹Qðw ðdðO³NU ÐFb «�Ad�W «�OUÐU½OW ®½O³uÊ

Ý²Oq© Ë«�Ju—¹W ®ÐuÝJu©Æ «š²U—  ýd�W √Ë“¹Mu— ÝUÝOKu— «ôÝ²Ld«— �w ≈½²UÃ «�Huô–¨ Ë«�Huô– �IjÆ

6 prime

7 prime

8 prime
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Et le Groupe est désormais bien armé pour s’imposer dans ce secteur face à ses concurrents du
monde entier.

[Traduction I - Arabe - L.E.A. - Mai 1995 - Lyon II]

VERSION

√Ëôœ ŠU—ðMU¨ $OV �×Huÿ ≠ ÐOdË ¨ œ«— «üœ«»¨ ∂∏π±Æ

≈�²²UŠOW

¼cÁ ŠJU¹W ŠU?—ðMU¨ √Ë ŠJU¹U  ŠU—ðMU Ë¼u «_^b?‚Æ �r √ýNb �s Ë«�FNU ≈ô Þu—Á «_šOd? «�cÍ ŽU^dðt¨ Ë�JMw Ý−K²?NU

łLOFUÎ �L?U ¹dË¹NU «�dË«… Ë�U √�¦d¼rÆ łL?Ol √ÐMU¡ ŠU—ðMU ¹dËËÊ ¼c?Á «(JU¹U ¨ ¹dË¹NU �qy �LU ¹8?LFNU �w �Nu… ŠOÒt? √Ë �LU

½IKX ≈�Ot šö?‰ «_łOU‰¨ Ëô ÝMb �w �OLU �²³X ≈ô ¼c?Á «*BUœ—Æ Ë�U √�¦d «*MUÝ³U  «�²w ðb?Žu «�v ðdœ¹b «(JU¹U Æ �KLU

{U‚ √Šb Ð×U�t¨ √Ë ½U¡ ÐEKr √Ë Ýu¡ �FU�KW¨ √ýU— «�v «�³OX «�J³Od ŽKv —√” «(U—… �s ½U^O²NU «*²BKW ÐU�B×d«¡ Ë�U‰ �w

Š8d… ∫ ò¼c« ÐOX łbÒ½U¨ łLOFMU �s ^K³t¨ Ë½×s �8²×Iu √Ë�U�t¨ �KLU–« $uŸ Ë�On ½CUÂø°å Łr ¹Qšc �w �hÒ «�IBh

Ë«ôÝ²ANUœ Ð8Od √œ¼r Ëł³q Ë—�UŽW Ë�UÝr �s √Ëôœ ŠU—ðMU «_�−UœÆ

THÈME

Julie  ROMAIN, Guy de Maupassant.

Je suivais à pied, voici deux ans au printemps, le rivage de la Méditerranée. Quoi de plus doux que
de songer, en allant à grands pas sur une route ? On marche dans la lumière, dans le vent qui
caresse, au flanc des montagnes, au bord de la mer ! Et on rêve ! Que d’illusions, d’amours,
d’aventures passent, en deux heures de chemin, dans une âme qui vagabonde ! Toutes les espérances,
confuses et joyeuses, entrent en vous avec l’air tiède et léger ; on les boit dans la brise, et elles font
naître en notre cœur un appétit de bonheur qui grandit avec la faim, excitée par la marche. Les idées
rapides, charmantes, volent et chantent comme des oiseaux.

[Traduction II - Arabe - L.E.A. - Mai 1995 - Lyon II]

VERSION

�Ib�W �KAFd «�FdÐw¨ √œË½OfÆ

�Of ¼MU„ Ëłuœ �Uzr Ðc«ðt ½8LOt «�AFd ̈Ë½8²Lb �Mt «*IU¹Of Ë«�IOr «�AFd¹W «�¦UÐ²W «*DKIWÆ �O8X ¼MU„ ̈ÐU�²U�w ̈šBUzh

√Ë �u«Žb %bœ «�AFd¨ �U¼OW ËýJöÎ̈ %b¹b«Î ŁUÐ²UÎ �DKIUÎÆ

«*ułuœ «(IOI?w ¼u «�AUŽd¨ ¼u «�IB?Ob… ∫ Ë�w ðFU�V «�IBU?zb Ë≈�LU‰ ÐFCNU «�³?Fi «üšd¨ �U ¹GOÒd �Nr? «�AFd √Ë «�MEd

≈�OtÆ �U?�AFd √�o �H²?uÕÆ Ë�q ýUŽd �³b?Ÿ ¹e¹b �w ÝFW ¼c?« «_�o¨ ≈– ¹COn ≈�Ot? �8U�W łb¹b…Æ Ë�q? ≈Ðb«Ÿ ¼u¨ �w ¬Ê¨

¹M³uŸ Ë≈ŽUœ… ½Ed ∫ ≈ŽUœ… ½Ed �w «*U{w Ë¹M³uŸ ðIOOr łb¹bÆ

Ë≈–« �MU ½FMw? ÐU�AFd¨ «�AFd«¡ Ë�BUzb?¼r¨ �SÊ ≈œ—«„ �FMv «�IBOb?… √ÝU” √Ë‰ �w ≈œ—«„ �FMv «�AFdÆÆ Ë«�I?BOb… ýJq

≈¹IUŽw¨ Ë«Šb √Ë �¦Od¨ {Ls ÐMU¡ Ë«ŠbÆ

1

2

3

4

5

6

7

8

9

1

2

3

4

5

6

7

8

11

11

12

1

2

3

4

5

6

7

8

10

[302]



11

TEXTES D’EXAMENS

Ë√^³×X ¼cÁ «:LuŽW �8²Fb… 9U�UÎ �Hd÷ ½H8NU ŽKv ¼c« «�IDUŸ *u«łNW �MU�8ONU �w «�FU�r �KtÆ

[Les hommes de notre quartier]* Naguib Mahfouz.

(Traduit par J.P. Guillaume sous le titre suivant : « Les fils de la Médina », Sindbad, Paris, 1991).

Voici l'histoire de notre quartier, ou plus exactement les histoires de notre quartier. A l'exception de
la toute dernière période, je n'ai pas été directement témoin des événements qui sont rapportés ici :
je les transmets d'après les récits des conteurs publics, si nombreux chez nous. Chacun les transmet
à sa façon, tels qu'il les a entendus dans le café de son [quartier], et qu'ils lui sont parvenus à travers
les générations. C'est là mon unique source d'information.
Fréquentes sont les occasions qui incitent à évoquer ces récits : chaque fois que l'un de nous se
trouve dans une situation difficile, qu'il a à souffrir de l'injustice ou de l'oppression, il montre du
doigt la Grande Maison, qui se dresse au haut bout du quartier, là où il donne sur le désert, et
soupire : « Là est la maison de notre Ancêtre à tous. Nous sommes tous ses descendants, nous
avons tous droit à son waqf : pourquoi avons-nous toujours faim ? Pourquoi sommes-nous si
malheureux ? ”. Puis il se met à raconter, tirant un exemple et une leçon de la destinée des grands
hommes de notre quartier, [Adham, Jabal, Rifa'a et Quassem].

łu�w —Ë�UÊÆ žw œË �uÐUÝUÊ¨ ðdłLW √ŠLb Š8s «�e¹U Æ

�Mc ŽU?�5 �MX √ÝO?d �w «�dÐOl? ŽKv ÝUŠq «�³?×d «_ÐOi? ¤«*²uÝj›*Æ Ë√�c «_ýO?U¡ √Ê ðHJd? Ë√½X ÝUzd �w «�D?d¹o ŽKv?

Ž−qÆ Ë¼q √łLq �s √Ê ð8O?d �w «�COU¡ Ë�w «�Nu«¡ ¤«�cÍ ¹b«ŽV ËłM²Op› ŽK?v ŠbË— ¤«'³U‰› √Ë ¤ýUÞT› «�³×d Ë√½X

%Kr ø

¤Ë�r ¹d«Ëœ ½H8p «�NUzLW �s «_Ë¼UÂ Ë√ŠöÂ «(V Ë«*GU�d« ¨ šö‰ ÝUŽ²5 �s «*8Od °›

ðNV ŽKOp «_�U½w «*³NLW «�³NO−W¨ �²dýH?NU �l «�M8Or «�FKOq ¤«�b«�T›¨ �²×bÀ �w �K³p ýNu… «�8FUœ… �LU ¹Ô×bÀ «*Aw

�w ½H8p ýNu… «�DFUÂÆ ËðDOd «_�JU— ¤«�8UŠd… ŽKv Ž−q ËðGMÒw �U�FBU�Od›Æ

Une introduction à la poésie arabe. Adonis.

Il n'existe pas un être en soi qui s'appelle poésie, dont on puise des critères et des valeurs poétiques
fixes et absolus. Autrement dit, il n'y a pas de particularités ou de règles qui définissent, d'une façon
constante et absolue, la poésie dans le fond et la forme. Celui qui existe vraiment, c'est le poète,
c'est le poème : il y a dans la succession des poèmes et leur complémentarité, quelque chose qui
modifie la compréhension de la poésie ou le regard qu'on porte sur elle.
La poésie est un horizon ouvert ; chaque poète créateur élargit son espace, puisqu'il lui ajoute une
nouvelle distance. Toute création est à la fois une source et une reconsidération : une reconsidération
du passé et une source d'une nouvelle évaluation. Si nous entendons par poésie les poètes et leurs
poèmes, alors la perception du sens du poème est la première base de la perception du sens de la
poésie. Le poème est une forme rythmique, une ou multiple, au sein d'une seule structure.

9 prime

10 prime

11 prime

* Les phrases et mots entre crochets représentent notre traduction.
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THÈME

Structure du langage poétique, Jean Cohen.

La linguistique est devenue science du jour où, avec Saussure, elle a adopté le point de vue de
l’immanence : expliquer le langage par lui-même. La poétique doit adopter le même point de vue :
la poésie est immanente au poème, tel doit être son principe de base. Comme la linguistique, elle a
affaire au seul langage, la différence étant seulement que la poétique prend pour objet non le langage
en général, mais l’une de ses formes spécifiques. Le poète est poète non par ce qu’il a pensé ou
senti, mais parce qu’il a dit. Il est un créateur non d’idées, mais de mots. Tout son génie est dans
l’invention verbale. On a pu définir la poésie lyrique par sa banalité même, un même répertoire de
grands sentiments, qui sont le lot commun de l’humanité, lui fournissant ses thèmes inépuisables
d’inspiration. Mais la banalité est dans l’exprimé, non dans l’expression.

[Traduction II - Arabe - L.E.A. - Juin 1995 - Lyon II]

VERSION

�Ib�W �KAFd «�FdÐw¨ √œË½OfÆ

«Ž²³U— «�AJq «�AFdÍ Ëłuœ«Î ŁUÐ²UÎ �8²IöÎ̈ �UzLUÎ ÐMH8t ¹×uÒ‰ «�AFd ≈�v ^MUŽW ̈_½t ¹HBq Ð5 «�b«‰Ò Ë«*b�u‰ ∫ «�AJq ¼MU„

�8²Iq?¨ Ë«*u{uŸ ¼MU�p �8?²Iq¨ Ë¹I²Bd? ŽLq «�AUŽd ŽK?v «�²u�Oo ÐOM?NLUÆ ËÐIb— �U? ¹JuÊ Ó̂ÓMÒUŽUÎ ÐU—ŽU?Î �w ¼c« «�²u�Oo?

¹JuÊ ýUŽd«ÎÆ

¼c« «�HBq �B?DMlÆ �U�b«‰ Ë«*b�u‰¨ «�AJ?q Ë«*u{uŸ¨ �w «�AFd¨ ¹u�b«Ê �F?UÎÆ 0FMv ¬šd ∫ ô �u{uŸ �w «�A?Fd¨ Ðq

ðF³Od ËÞd¹IW ðF³Od ̈Ëô ŠIUzo �8²IKW Ðc«ðNU¨ Ðq —ƒÈ ËËłNU  ½EdÆ Þ³OFw ≈–Ê √Ê ô ðJuÊ ¼MU„ �UŽb… ^U(W ≈�v «_ÐbÆ

�c�p? �Of «�²?OU“ «�AF?d �w √½t? ¹@Cl? �IUŽb?… ŁUÐ²W?¨ Ë¹MEr «�D?U�W¨ ýQ?Ê «�FKr?¨ Ðq «�²O?U“Á �w √½t? ¹8³o «�I?UŽb…¨ Ë¹×?d—

«�DU�W∫ ¹H−Òd¼U Ë¹CO¾NUÆ

THÈME

Structure du langage poétique, Jean Cohen.

Considérer la poésie comme un fait pareil aux autres, scientifiquement observable et quantitativement
déterminable, c’est se condamner à heurter le sens commun. La poésie est aujourd’hui à ce point
sacralisée que toute tentative d’en percer à jour les mécanismes risque d’apparaître comme sacrilège.
Science de la poésie ? L’expression est blasphématoire autant que paradoxale, puisque la poésie,
nous l’avons reconnu nous-mêmes, se trouve aux antipodes de la science.
Mais il faut dénoncer, une fois de plus, une confusion toujours renaissante entre l’observation et le
fait observé. La poésie s’oppose à la science en tant que fait, mais cette opposition ne préjuge en
rien de la méthode d’observation adoptée. La différence entre astrologie et astronomie n’est pas
dans les étoiles, mais dans l’esprit de l’homme qui les étudie.
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ÐMOW «�KGW «�AFd¹W ∫ łUÊ �u¼5Æ

√^³×X «�K8U½OU  ŽKLUÎ �Mc «�OuÂ «�cÍ ð³MÒX �Ot �l ÝuÝu— ËłNW ½Ed «;U¹¦W ∫ √Í «�KGW ðH8Òd –«ðNUÆ ŽKv «�AFd¹W √Ê ð²³MÒv

ËłNW «�MEd –«ðNU ∫ �U�AFd �×U¹Y �KIBOb…Æ ¼c« ¼u «*³b√ «_ÝUÝwÆ �Nw �¦q «�K8U½OU ¨ ð²FU�q �l «�KGW ËŠb¼U¨ «�Hd‚

¼u √Ê «�AFd¹W ô ðb—” «�KGW ÐAJq ŽUÂ¨ Ë≈/U √Šb √ýJU�NU «)U^WÆ

Ë«�AUŽd �Of ýUŽd«Î 0U �JÒd �Ot √Ë 0U ýFd Ðt Ë�JMt ýUŽd Ð8³V �U �U�tÆ Ë¼u �Of �³bŸ √�JU— Ðq �³bŸ �KLU Æ Ë¹²−KÒv �q

½³užt �w? «ùÐb«Ÿ «�KGuÍÆ  �Ib? «Ý²DFMU ðF?d¹n «�AFd «�G?MUzw �s «Ð²c?«�t –«ðt¨ Ë¼u «�HNd?” –«ðt �KLAUŽd «�J?³Od… «�²w ¼w?

½BOV ŽU�W «�³Ad¨ ≈– ðFDw ¼c« «�AF?d �u{uŽUðt –«  «ù�NUÂ «�cÍ ô ¹MCVÆ �JsÒ «ôÐ²c«‰ ¹JLs �w «*F³]d ŽMt Ë�Of �w

«�²F³OdÆ

Une introduction à la poésie arabe. Adonis.

Considérer la forme poétique comme une existence constante, autonome et immanente, transforme
la poésie en un art bien travaillé, car elle sépare le signifiant du signifié : la forme là est indépendante,
le fond là-bas est indépendant, le travail du poète consiste à les harmoniser. Plus il est un artiste
habile dans cette coordination, plus il devient poète. Cette séparation est artificielle ; car le signifiant
et le signifié, la forme et le fond naîssent ensemble. Autrement dit : il n'y a pas de fond dans la
poésie, mais plutôt une expression et un mode d'expression ; il n'y a pas de vérités en soi, mais
plutôt des visions et des points de vue. C'est donc normal de ne pas trouver une règle valable pour
toujours. Ainsi, l'excellence de la poésie n'est pas dans le fait qu'elle est conforme à une même
règle, et régularise l'énergie, comme c'est le cas pour la science, mais plutôt dans le fait qu'elle
précède la règle, et libère l'énergie : elle la fait jaillir et briller.

ÐMOW «�KGW «�AFd¹WÆ łUÊ �u¼5Æ

≈Ê «Ž²³U— «�AFd �FöÎ �AUÐNUÎ �GOdÁ �s «_�FU‰ ̈�UÐöÎ �KLöŠEW ŽKLOUÎ Ë�K²×b¹b �LOUÎ̈ �×JuÂ Š²LUÎ ÐU�²BUœÂ �l «�cË‚ «�FUÂÆ

�Ib √^³` «�AFd «�OuÂ �IbÝUÎ �b—łW √Ê �q �×UË�W ð8Fv �KJAn Žs ¬�OUðt 1Js √Ê ðENd Ë�Q½NU ðb½Of �tÆ

√½8²DOl «�²×bÀ Žs? ŽKr «�AFd ø ≈½t ðF³Od &b¹Hw ÐIb— �U? ¼u �²MU�i¨ Ë–�p _½MU �b «Ž²d�MU ½×s ÐQ?Ê «�AFd �ułuœ ŽKv

«�MIO?i �s «�FK?rÆ Ë�Js ¹−V? «�²Mb¹b? �d… √šdÈ ÐU�KÓ³?f «�cÍ 1eÃ œË�U?Î �U Ð5 «*öŠEW? Ë«*K×uÿÆ ¹M?U�i «�AFd?Ô «�FKrÓ

�×bÀÌ̈ Ë�Js ¼c« «�²MU�i ô ¹Bb— �j ŠJLUÎ �8³IUÎ ŽKv �MNZ «*öŠEW «*Ô²]³ÓlÆ �U�Hd‚ Ð5 «�²M−Or ËŽKr «�HKp �Of �U�MUÎ

�w «�M−uÂ Ë�Js �w �Jd «ù½8UÊ «�cÍ ¹b—ÝNUÆ
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[Contraction de texte - DUTFA I 1996 - C.C.F. Damas]

“Les quotidiens régionaux”, Nouveaux regards sur la France, Ed. Larousse F.L.E.

Il a fallu un peu plus d’un siècle pour que les quotidiens régionaux deviennent ce qu’ils sont
aujourd’hui, une presse qui favorise les informations touchant les lecteurs au plus près de leur vie
quotidienne : la vie politique locale, comme le goûter des anciens, les matches de football de divi-
sion d’honneur, les coupures d’eau, l’économie régionale et les avis d’obsèques. Les éditions
départementales et locales se multiplient. Ainsi, Ouest-France publie trente-huit éditions différentes
(mars 1986).
C’est une presse qui tente de toucher l’ensemble de la population d’une région, aussi doit-elle ne
déplaire à personne : hommes et femmes, ruraux et urbains, jeunes et vieux. On a vu ainsi apparaître
les pages cuisine ou vie pratique, la rubrique rock, les jeux. Cette volonté d’être le quotidien de tous
a fait abandonner à la plupart des régionaux leur engagement politique. Un débat de fond permettra
parfois de découvrir que tel titre est proche de la droite alors que tel autre est plutôt de gauche.
Pour être le journal du plus grand nombre, le quotidien régional doit être accessible. Il l’est par le
prix : entre 2,80 F et 3,50 F (soit 1 F de moins en moyenne que les quotidiens parisiens). Il l’est
aussi par la distribution. On le trouve aisément dans des points de vente variés. Dans les kiosques,
certes, mais aussi chez le boulanger qui le vend avec la baguette du matin, sur les marchés le
dimanche. Et puis, bien sûr, il y a le facteur qui dessert les isolés et le portage à domicile qui tend à
se développer. Les quotidiens alsaciens utulisent cette méthode avec succès et atteignent près de
80% des foyers dans les zones rurales.
Accessible, il doit l’être encore par le contenu. On sait que le lecteur consacre en moyenne environ
trente-cinq minutes par jour à son quotidien régional. Autant s’efforcer de capter son attention par
un article clair et bref qui touche à son environnement géographique, social ou professionnel. Un
réseau très dense de correspondants locaux permet au journal de rendre compte des événements
petits et grands de chaque commune. Le Provencal utilise près de 1500 correspondants (instituteurs
retraités ou secrétaires de mairie) qui collectent articles ou photos...
Le risque, bien entendu, si un quotidien veut toucher toute une région et si sa stratégie est efficace,
c’est qu’il n’y ait plus de place pour deux ou trois journaux. Bon an mal an, des titres disparaissent,
d’autres se regroupent. Les monopoles régionaux s’étendent. Ils permettent à leurs propriétaires de
réaliser des bénéfices et de les investir dans la modernisation de leur entreprise : passage à la
couleur, photocomposition, impression offset, informatisation, télématique..., les quotidiens
régionaux ont en ces domaines une certaine avance qui leur permet d’envisager l’avenir avec plus
d’atouts que les quotidiens parisiens.

[Traduction politique - DUTFA I 1996 - C.C.F. Damas]

THÈME

łuÐOt ¹d«¼s ŽKv ŽJf �Rýd «�³DU�W Ð×Ku‰ �M²Bn ∂ππ±¨ «(OU… ≤Ø≤Ø∂ππ±Æ

√ŽKs —zO?f «�u“—«¡ «�Hd½8w? √ôÊ łuÐOt √�f √Ê ¼b?· ŠJu�²t ŽJf? �Rýd «�³DU?�W Ð×Ku‰ ò�M²?Bn ÝMW ∂ππ±å¨ Ë¼c«

ò«�Nb· �A?²d„ �Hd?½8U Ë√*U½O?Uå¨ Ëðu�l �w? «�u�X ½H8t? «½@HU{U?Î �³Od«Î �w? �d’ «�FLq? òšö‰ «_ýNd «�¦ö?ŁW √Ë «_—ÐFWå

«*I³KWÆ
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Juppé parie sur le renversement de l'indice du chômage au milieu de l'année 1996.

Le Premier ministre français Alain Juppé a déclaré hier que l'objectif de son gouvernement est le
renversement de l'indice du chômage au milieu de l'année 1996, et que c'est « un objectif commun
à la France et l'Allemagne ». En même temps, il a prévu une grande baisse dans les offres d'emploi
« dans les trois ou quatre mois prochains ».

16 prime
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ËœŽU łuÐOt �w Šb¹Y ù–«ŽW ò√Ë—ËÐU ≠±å ≈�v ðC?U�d «'Nuœ *JU�×W «�³DU�WÆ Ë�U‰ ∫ ò�s «�CdË—Í «�FLq �s √łq %I?Oo

�He… Ðb¡«Î �s «�MBn «�¦U½w �s «�8MW «'U—¹W Ë¼c« ¹²DKV �8U¼LW «'LOlåÆË�UÊ Žbœ ÞU�³w «�FLq �w �d½8U &UË“ √Ë«šd «�FUÂ

«�HUzX Ž²³W «�¦öŁW �ö¹5Æ

Ë�U‰ —zOf «�u“—«¡ «�Hd½8w ≈Ê «_�d ¹²FKo ÐU�¦IW «�CdË—¹W ù½FU‘ «�MAU◊ «ô�²BUœÍ ̈�FdÐUÎ Žs òŁI²t ÐQÊ �FMu¹U  «�Hd½8O5

Ý²dðHl ýO¾UÎ �AO¾UÎ šö‰ ∂ππ±åÆ

[Traduction de textes scientifiques et techniques - DUTFA I 1996 - C.C.F. Damas]

VERSION

Essais nucléaires et santé, Science & Vie, n° 911, Août 1993.

Les Américains s’interrogent toujours sur les conséquences des essais nucléaires qui ont eu lieu
dans l’atmosphère avant leur interdiction à l’échelle de la planète, en 1963. Entre 1951 et 1957, 217
tirs ont eu lieu dans le Pacifique et dans le Nevada. Il est de notoriété publique qu’au cours de ces
essais, des vétérans ont été délibérément exposés pour permettre d’étudier les effets des rayonnements.
Une première étude, menée par l’Académie des sciences américaine et achevée en 1985, n’avait
pas trouvé de corrélation entre le nombre de cancers chez ces vétérans et l’exposition aux
rayonnements. Du coup, le gouvernement ne s’était pas cru obligé de verser des compensations aux
familles de vétérans morts de cancer.
Aujourd’hui cette étude est vivement critiquée. On lui reproche de n’avoir pris en compte qu’un
nombre restreint de personnes : 50 000 au lieu des 220 000 militaires qui ont été exposés. Afin que
la vérité sur cette affaire éclate enfin, le gouvernement américain vient de demander à l’Académie
des sciences de lancer une nouvelle enquête, dont les résultats seront connus dans cinq ans et qui
portera, cette fois, sur l’ensemble des effectifs.

THÈME

 �uÝuŽW ŽKr «�MHf Ë«�²×KOq «�MH8w¨ œÆ Ž³b «*MFr «(HMwÆ

«_—‚ ∫ �b ¹JuÊ «Ý²−UÐW Ë�²OW ùŁU—… √Ë ô{Dd«» «½HFU�w ̈Ë�b ¹JuÊ šU^OW œ«zLW 9Oe /j ½uÂ «�HdœÆ Ë¹dð³j «_—‚ «�u�²w

ÐU(U�W «�HOe¹IOW �U�²FV «�Ab¹b √Ë ðGOOd �JUÊ «�MuÂ √Ë ðGOOd ½uŽOW «_�q «*F²Uœ √Ë ðMUË‰ ÐFi «�FIU�Od √Ë «_œË¹W «�²w ðRœÍ ≈�v

«_—‚Æ  Ë¹RœÍ «�IKo Ë«)u· Ë«�AFu— ÐU�c½V ≈�v «_—‚¨ Ë�b ¹JuÊ «_—‚ Žd{UÎ Ð8ODUÎ̈ Ë�JMt �b ¹dð³j Ð×Uô  �d{OW

�Uô�²¾U» √Ë «�Nu”Æ Ëðdð³j ýb… «_—‚ ÐAb… «ô{Dd«» «ô½HFU�w ËÐ@BUzh «�A@BOWÆ

[Traduction sur dossier - DUTFA I 1996 - C.C.F. Damas]

VERSION

L’Un est l’Autre (Préface), Elisabeth Badinter.

Depuis une quizaine d’années, tous les spécialistes des sciences humaines observent, fascinés,
l’évolution, en Occident, des valeurs, des désirs et des comportements de l’homme et de la femme.
Alors que, dans d’autres parties du monde, on constate un retour volontaire aux anciennes valeurs,
le monde industrialisé de l’Ouest constitue un bloc uni par des bouleversements similaires et accélérés.
Les transformations paraissent si rapides, presque brutales, et si contraires à nos traditons récentes,
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Dans un entretien à la radio « Europe-1 », Juppé a demandé de redoubler les efforts pour lutter
contre le chômage. Il a dit : « il est nécessaire de travailler afin de réaliser un saut à partir de la
deuxième moitié de l'année courante, et cela exige la contribution de tous ».
A la fin de l'année dernière, le nombre des demandeurs d'emploi en France a dépassé les trois
millions.
Le Premier ministre français a déclaré qu'il s'agit de la confiance nécessaire pour la relance des
activités économiques ; il a exprimé « sa confiance en ce qui concerne le moral des Français qui va
s'améliorer progressivement au cours de l'année 1996 ».

«�²−U—» «�MuË¹W Ë«ÆW×B�

�U“«‰ «_�d?¹JOuÊ ¹²?8U¡�u?Ê Žs ½²UzZ? «�²−U?—» «�MuË¹W? «�²w 9ÒX �w? «'u �³q? �MFNU? ŽKv �8?²uÈ �u�V? «_—÷ �w «�FU?Â

≥∂π±Æ

Ð5 ŽU�w ±µπ± Ë ∑µπ± √ÔÞKIX ∑±≤ �c¹HW �w «;Oj «�NUœ∆ Ë^×d«¡ ½OçUœ«Æ Ë�s «*FKuÂ �bÈ «'LOl √Ê łMuœ«Î �b«�v �b

ŽÔd={u«¨ Žs �Bb¨ �ûýFUŽU  √ŁMU¡ ¼cÁ «�²−U—»¨ �s √łq œ—«ÝW ¬ŁU—¼U ŽKONrÆ

Ë�b �U�X? «_�Uœ1OW «_�d¹JO?W �KFKuÂ Ðb?—«ÝW √Ë�v √9Ò²NU? �w «�FUÂ 1985 ¨ Ë�r &b ¼c?Á «�b—«ÝW Žö�W Ð5 Žb?œ «ù^UÐU 

ÐU�8dÞUÊ ŽMb ¼Rô¡ «'Muœ «�Ib«�v ËÐ5 ðFdÒ{Nr �ûýFUŽU Æ Ë≈Łd –�p ̈�r ðF²Ib «(Ju�W ½H8NU ÐQ½NU �ÔKeÓ�W Ðb�l ðFu¹CU 

�FUzö  «'Muœ «�Ib«�v «�c¹s �Uðu« ≈Łd ≈^UÐ²Nr ÐU�8dÞUÊÆ

Ëð²Fd÷ ¼cÁ «�b—«ÝW «�OuÂ ≈�v ½Ib ô–Ÿ¨ ≈– ¹Ršc ŽKONU √½NU �r ðQšc ÐF5 «ôŽ²³U— ≈ô Žbœ«Î �×bËœ«Î �s «_ý@U’ ∫ ∞∞∞

∞µ ÐbôÎ �s ∞∞∞ ∞≤≤ łMbÍ ðFd?Ò{u« �ûýFUŽU Æ Ë�s √łq ≈þNU— «(I?OIW łKOÒW �w ¼cÁ «�ICO?W �Ršd«Î̈ ÞK³X «(Ju�W

«_�Od�OW �s √�Uœ1OW «�FKuÂ ≈łd«¡ %IOo łb¹b Ý²ÔFÚdÓ· ½²Uz−t šö‰ šLf ÝMu«  ̈ËÝOALq �w ¼cÁ «*d… �U�q Žbœ «'MuœÆ

L'encyclopédie de psychologie et de psychanalyse - Dr. Abdulmouneim Al-Hifni.

L'insomnie peut être une réaction momentanée à une excitation ou à un trouble émotionnel. Elle
peut être aussi une caractéristique permanente qui caractérise le type de sommeil de l'individu.
L'insomnie provisoire dépend de l'état physique : comme l'épuisement, le changement du lieu habituel
de sommeil, le changement de la qualité de nourriture habituelle, ou bien le fait de prendre quelques
produits pharmaceutiques ou médicaments qui provoquent l'insomnie.
L'angoisse, la peur et le sentiment de culpabilité engendrent l'insomnie qui peut être aussi un sim-
ple symptôme ; mais elle peut être liée à des états maladifs, comme la dépression ou l'obsession.
L'intensité de l'insomnie est liée à celle du trouble émotionnel et aux caractéristiques de la
personnalité.

√Šb¼LU ¼u «üšd ∫ �Ib�WÆ ≈�Oe«ÐOX ÐUœ½²OdÆ

�Mc šL?8W ŽAd ŽU�U?Î ¹öŠk łLOl √šB?UzOw «�FK?uÂ «ù½8U½OW¨ Ðb?¼AW¨ ðDu— �Or? «�dłq Ë«*d√… Ë—ž³U?ðNLU ËÝKu�N?LU �w

«�Gd»Æ �³OMLU ½öŠk �w �MUÞo √šdÈ �s «�FU�r Žuœ… ≈—«œ¹W ≈�v «�IOr «�Ib1W ̈¹AJÒq «�FU�r «�BMUŽw �w «�Gd» �²KW ËŠÒbðNU

«�²??I?K??Ò³??U?  «*²??L??U?ŁK??W?? Ë«*²??8?U??—ŽW??Æ ð³?b??Ë «�²??×?u??ô  Ýd??¹F?W?? łb??«Î ËŽM?O??H??W? Ë�²??M??U?�C??W?? łb??«Î �l? ðI??U??�O?b??½U?? «(b?¹¦??W??

17 prime
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19 prime
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que l’on est tenté de parler de révolution. Un autre ordre du monde se met en place dont nous
sommes à la fois les spectateurs intéressés et les acteurs inquiets.
Les statistiques, les témoignages et l’expérience personnelle de chacun montrent, sans conteste,
qu’hommes et femmes sont en train de modifier en profondeur l’image qu’il se font d’eux-mêmes
et de l’Autre. Leurs attributions respectives - longtemps définies par la « nature » de chacun des
sexes - se distinguent de plus en plus difficilement. Leurs relations n’ont plus les mêmes fondements
et suivent d’autres voies que celles tracées par leurs pères. Les critères se dissolvent en se multipliant,
et nos repères commencent à faire défaut. De quoi légitimement rester perplexe et ressentir quelque
angoisse !

THÈME

ò�×JLW œË�OWå ;U�LW łöœÍ «*d√… ° łu—Ã Þd«ÐOAw ≠ «(OU… ¥±Ø±Ø∂ππ±Æ

≈Ê Ë«�l «�Ad◊ «�ö?�²8UËÍ �KLd√… ÐU?*IU—½W �l «�dłq? �Mc √Ê —√È «:²Ll «_ÐuÍ «�d?«¼s «�Mu— �w þq Łu—… «�F?Bd «(−dÍ

«*BIu‰¨ ËÐBu—… √šh �Mc �u�b «(CU—«  «�J²UÐOW*Æ

¼c« «�öð8UËÍ¨ «�c?Í �Oe ðDu— łLOl «:²L?FU  «�²U—¹@OW Ðö? «Ý²¦MU¡¨ �U “«‰ �MIuýU?Î ÐU_—�UÂ Ë«ùŠBUzOU  «�²w ô ¹I?³q

ðQË¹K?NU «�²³?UÝUÎ �w ł8?b «�FU�r? «*FU^d«�c?Í ýNb �l –�p? ðIb�UÎ √�O?b«Î *³b√ «*8?UË«… «�b1u�d?«Þw Ð5 «'M8?5Æ Ë¼cÁ ÐFi?

«*FDOU  «�d�LOW «�FU�WÆ

≈Ê ∞∑ �w «*¾W �s �Id«¡ «�FU�r Ë∂∂ �w «*¾W �s √�OOt ¼r «�OuÂ �s «�M8U¡Æ

≈Ê «�M8U¡ ¹M−eÊ ŁK¦w «�FLq �u‚ ÝD` «�Jd?… «_—{OW¨ Ë�JMNs ô ¹×BKs �l –�p ≈ô ŽKv ∞± �w «*¾W �s ≈łLU�w «�bšq

«�FU*wÆ

�w «�u�X «�cÍ ðR�n �Ot «�M8U¡ √�¦d �s ±µ �w «*¾W �s ≈łLU�w ðFb«œ «�³Ad¹W¨ �S½Ns ô 1KJs ÝuÈ± �w «*¾W �Ij �s łLKW

√—«{w «�Jd… «_—{OWÆ

�w ŠU‰ ð8?UËÍ ýdË◊ «�FL?q Ë«ôš²BU’ �S?Ê √łu— «�M8U¡ ð³?Iv �²b?½OW Žs √łu— «�d?łU‰ Ð×u«�w? «�MBn¨ Ë�w «�³?Kb«Ê

«*²Ib�W Ð×u«�w «�¦KYÆ

�w łLOl «:²LFU  «�³Ad¹W¨ ÐUÝ²¦MU¡ «�uô¹U  «*²×b…¨ ô ðAGq «�M8U¡ ÝuÈ ± �w «*¾W �Ij �s «*MU^V «�IOUœ¹W «�FU�OWÆ

Š²v �w «:²?LFU  «_�¦d ðIb?�UÎ̈ �SÊ «�M8U¡ �U? “�s Ð×UłW «�v µ∑¥ ÝMW? �s «Ý²Ld«— «�²Ib?Â Š²v ¹BKs «�v œ—łW? «*8UË«…

«�²U�W �l «�dłU‰ �w ýdË◊ «�FLq Ë«_łu—Æ

≈–« �U½X ½8³?W «�M8U¡ ≈�v ≈łLU�w? �u… «�FLq ðBq «�v? ≤¥ �w «*¾W �w «�³Kb?«Ê «*²Ib�W¨ �S½NU ðN?³j ≈�v ≤≥ �w «*¾W �w? √�Od�U

«�öðOMOW¨ Ë≈�v ±≥ �w «*¾W �w «�bË‰ «�FdÐOWÆ

[Contraction de texte - DUTFA II 1996 - C.C.F. Damas]

La baisse du chômage par la réduction du temps de travail au menu de 1996, Alain Beuve-Méry,
Le Monde / mercredi 3 janvier 1996
Absente des propos de campagne électorale du candidat Chirac en 1995, la réduction du temps de
travail est devenue un plat de choix dans le menu retenu par le président de la République pour les
orientations de la nouvelle année. Lors de ses premiers vœux, dimanche 31 décembre, le chef de
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* La phrase ainsi, dans le texte original, n’est pas complète du point de vue sens, il fallait plutôt écrire :
ÆÆÆqłd�« l� W½—UI*UÐ ÍËU8ðö�« u¼ …√d*« ◊dý l�«Ë Ê≈
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�b—łW √½NU ðGd¹MU ÐU(b¹Y Žs Łu—… �UÆ �Ib Ðb√ ½EUÂ ŽU*w ¬šd ¹Qšb �JU½t¨ ½×s �Ot �²HdÒłuÊ �FMOuÊ Ë�UŽKuÊ �KIuÊ �w ¬Ê

Ë«ŠbÆ

ðÔ³5 «ùŠBUzOU  Ë«�ANUœ«  Ë«�²−dÐW «�A@?BOW �Jq= �dœ¨ ËÐö łb«‰¨ √Ê «�dłU‰ Ë«�M8U¡ ¼r ÐBbœ ðFb¹q ŽLOo �KBu—…

«�²w �u?Ò½u¼U Žs √½H?8Nr ËŽs «üšd?Æ�Ib Ðb√ ¹B?FV «�²LO?Oe √�¦d �Q?�¦d Ð5 šB?Uzh �qÒ �MN?LU¨ ðKp? «�²w %bÒœ ¨ �e�s?

Þu¹q?¨ �s òÞ³OF?Wå �q łMf? �MNL?UÆ Ë�r ðFb? �Fö�U?ðNr «_Ýf –«ðN?U¨ Ë√^³×X? ð²³l? Þd�UÎ √šdÈ žO?d «�²w? šDÒNU �N?r

¬ÐUƒ¼rÆ �Ib √šc  «*FU¹Od ÐUô½×ö‰ Ð²Fbœ¼U¨ �LU Ðb√½U ½HIb �FU*MUÆ Ë¼c« �U ¹bŽu ŠIUÎ �K×Od… Ë«ùŠ8U” Ð³Fi «�IKo °°

Une cour internationale pour juger les bourreaux de la femme. Georges Tarabichi.

La réalité de la condition de la femme est l'inégalité par rapport à l'homme, depuis que la société
patriarcale actuelle a vu le jour, sous la révolution de l'âge de pierre taillée, et particulièrement
depuis la naissance des civilisations scripturales.
Cette « inégalité », qui a caractérisé l'évolution de toutes les sociétés historiques sans exception, est
toujours inscrite, à travers les chiffres et les statistiques dont l'interprétation reste sans équivoque,
sur le corps du monde contemporain. Celui-ci était témoin pourtant d'un progrès certain du principe
de l'égalité démocratique entre les deux sexes. Voici quelques données numériques générales :
- 70% des pauvres et 66% des analphabètes dans le monde sont aujourd'hui des femmes.
- Les femmes accomplissent les deux tiers du travail sur le globe terrestre, mais, cependant, elles

ne reçoivent que 10% du produit mondial brut.
- Bien que les femmes constituent 51% de la totalité démographique, elles ne possèdent qu'un

pour cent seulement de la totalité des territoires du globe terrestre.
- Dans l'égalité des conditions du travail et de la spécialisation, les femmes perçoivent la moitié

environ du salaire des hommes et le tiers environ dans les pays développés.
- Dans toutes les sociétés humaines, à l'exception des Etas-Unis, les femmes n'occupent qu'un

pour cent seulement des hauts postes de commandement.
- Même dans les sociétés les plus développés, les femmes ont toujours besoin de 475 ans d'évolution

permanente pour atteindre une égalité totale avec les hommes dans les conditions du travail et
des salaires.

- Le pourcentage des femmes par rapport à la totalité de la main-d'œuvre atteint les 42% dans les
pays développés, alors qu'il est de 32% en Amérique Latine, et de 31% dans les pays arabes.
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l’Etat a souhaité que « l’année 1996 soit notamment celle d’un engagement collectif et négocié
pour l’aménagement et la réduction du temps de travail ».
La visite que Jacques Chirac avait rendue, le 31 juillet, aux établissements Brioche Pasquier, une
entreprise pionnière de l’aménagement du temps de travail, a constitué une première étape dans
l’évolution du chef de l’Etat (Le Monde du 15 juillet). Il n’a fait que se mettre au diapason du
patronat. Engagé depuis février 1995 avec les cinq grandes confédérations syndicales, dans des
négociations contractuelles inédites, car autonome, un accord cadre signé le 31 octobre avec quatre
syndicats (CFDT, FO, CFTC, CGC) qui prévoit un aménagement du temps de travail en contrepartie
d’une réduction de sa durée.
Lors du sommet social du 21 décembre, le premier ministre s’est appuyé sur cet accord qui prévoit
l’ouverture, avant le 31 janvier dans les branches d’activités, de négociations sur l’annualisation et
la diminution du temps de travail, les heures supplémentaires et le temps partiel. Il s’est aussi
adossé à l’accord du 6 septembre signé entre tous les partenaires sociaux, et qui prévoit que des
négociations interprofessionnelles s’engagent sur la cessation progressive d’activité en fin de carrière,
en échange d’embauches de jeunes. Le gouvernement espère grâce à ces accords atteindre l’objectif
de 250 000 embauches supplémentaires de jeunes de moins de vingt-cinq ans en 1996.
Dans la métallurgie, des négociations ont été annoncées afin de régler certains conflits sociaux
entre les syndicats et les dirigeants de ces entreprises touchées par la crise.
Le gouvernement annonce une nouvelle négociation entre les partenaires sociaux avant le 31 juillet
1996 pour tirer les conclusions des accords de branche et prévoit une intervention législative si les
résultats ne sont pas à la hauteur des espérances du gouvernement. De même, pour montrer l’exemple,
le gouvernement a décidé d’ouvrir grand le dossier de la réduction du temps de travail pour les
fonctionnaires, en commençant par étudier la transposition dans les fonctions publiques des ac-
cords signés par les partenaires sociaux.

[Traduction politique - DUTFA II 1996 - C.C.F. Damas]

VERSION

La voie d’une paix globale - France - Pays arabes, n° 218 Décembre 1995.

L’assassinat, le 4 novembre à Tel-Aviv, du premier ministre israélien Yitzhak Rabin par le terroriste
juif Yigal Amir, s’il a eu en Israël, en France, et un peu partout dans le monde, un effet émotionnel
indéniable, n’est pourtant pas à même, après la considérable présentation médiatique qui a suivi, de
modifier grand chose à l’évolution d’un processus de paix globale au Proche-Orient.
Pourtant, nombreux étaient les partisans et artisans d’une solution pacifique du conflit arabo-israélien
à penser que son successeur, Shimon Pérès, le véritable promoteur israélien des accords d’Oslo,
celui qui a conduit Rabin à s’engager dans la voie des négociations avec l’O.L.P., qui, ensuite s’est
adressé à la Syrie - le seul pays arabe avec le Liban en confrontation directe avec Israël - pour la
solliciter à reprendre les pourparlers de paix, était le seul à même de les faire aboutir plus rapidement
que son prédécesseur.
Ce n’était qu’une illusion dans la mesure où, ne profitant pas du contexte favorable au courant
pacifiste, et ne demandant pas des élections législatives anticipées qui auraient pu donner une majorité
plus confortable aux travaillistes, Shimon Pérès ne pouvait pas bénéficier longtemps du capital de
sympathie acquis en Israël en faveur de ses thèses. Aurait-il eu d’ailleurs la possibilité de défendre
ses couleurs en faisant campagne pour une véritable paix qui devait tenir compte, pour être effec-
tive, de la position très ferme de ses voisins arabes, à savoir le retour de l’Etat hébreu sur ses
frontières du 4 juin 1967 ?
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Þd¹o «�8öÂ «�AU�qÆ

≈ÊÚ �UÊ «ž²?OU‰ —zO?f «�u?“—«¡ «ùÝd«zOK?w ≈Ý×o? —«Ð5¨ �w ¥ ðA?d¹s «�¦?U½w? �w ðq √ÐO?V¨ ŽKv? ¹b «ù—¼UÐw? «�ON?uœÍ ¹OG?U‰

ŽU�Od¨ �b ðd„ �w ≈Ýd«zOq Ë�d½8U Ë�w √½×U¡ �s «�FU�r ðQŁd«Î ŽUÞHOUÎ ô 1Js ≈½JU—Á¨ ÐFb �U ð³Ft �s Žd÷ ≈Žö�w ¼UÂ¨ �S½t

�r ¹Js �l –�p �OFbÒ‰ �¦Od«Î �w ðIbÂ ŽLKOW «�8öÂ «�AU�q �w «�Ad‚ «_œ½vÆ

Ë�l –�p ̈�UÊ œŽU… «(q «�8KLw �KBd«Ÿ «�FdÐw «ùÝd«zOKw Ë�NMbÝuÁ �¦Od¹s ̈√Ë�¾p «�c¹s «Ž²IbË« √Ê šKOH²t ýOLuÊ ÐOd¹e

¼u «;d„ «ùÝd«zOKw «(IOIw ôðHU�OU  √ËÝKu ̈«�cÍ œ�l ÝKHt —«Ð5 �ö�²e«Â ÐDd¹o «*HUË{U  �l �MELW «�²×d¹d «�HK8DOMOWÆ

Ë�OLU ÐFb? �UÊ ¼u «�cÍ ðułÒt ≈�v Ýu—¹W (¦?ÒNU ŽKv «Ý²¾MU· �×?UœŁU  «�8öÂª Ë¼u «�uŠOb «*R?¼Òq �w «�u«�l √Ê ¹Bq ÐNcÁ

«;UœŁU?  ≈�v ¼b�N?U Ë–�p ÐQ?ÝdŸ 2U �Fq? ÝKHt?ª ŽKLU?Î ÐQÊ Ýu—¹W? Ë�³MU?Ê ¼LU «�³?Kb«Ê «�F?dÐOUÊ «�u?ŠOb«Ê «�K?c«Ê �U“«ô �w?

�u«łNW �³Uýd… �l ≈Ýd«zOqÆ

�r ¹Js –�p ≈ô Ë¼LUÎ̈ ŠOY √Ê ýOLuÊ ÐOd¹e �r? ¹8²Dl «ôÝ²HUœ… Þu¹öÎ �s —^Ob «�²FUÞn «�cÍ �8³t �w ≈Ýd«zOq �BU�`

ÞdËŠUðt¨ Ë–�p _½t �r ¹8²?Hb �s «'u «*özr �K²OU— «�8KLw¨ Ë�r? ¹DU�V ÐSłd«¡ «ô½²@UÐU  «�²Ad¹FOW «*³?JÒd… «�²w �UÊ �s

ýQ½NU √Ê ðFDw √žK³OW √�¦d �ö¡�W Ë—«ŠW _ŽCU¡ Še» «�FLq �w «�JMO8X¨ Ë�Js ¼q �UÊ ÐS�JU½t «�b�UŸ Žs Š−−t ÐS�U�W

ŠLK?W �K8ö?Â «(IOIw?ª ËŠ²v ðJu?Ê �RŁÒd…¨ ŽKO?NU √Ê ðQšc? ÐU(8³U?Ê «*u�n «�BU?—Â 'Od«½t «�F?d»¨ √ô Ë¼u Žuœ… «�b?Ë�W

«�F³d¹W ≈�v ŠbËœ «�d«Ðl �s Še¹d«Ê �w «�FUÂ ∑∂π±ø
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THÈME

«*FU—{W «�8uœ«½OW ðM²Ib œŽu… «(Ju�W ≈�v «½²@UÐU  ≠ «(OU… ¥≤Ø±Ø∂ππ±Æ

«Ž²³d «_�5? «�FUÂ �K²−Ll? «�uÞMw «�b1u�d?«Þw «�8uœ«½w «*FU—÷ «�8?Ob �³U—„ «�HU{q? «*NbÍ √Ê ≈łd«¡ «(Ju�W? «�8uœ«½OW

«½²@UÐU  Ðd?*U½OW Ë—zUÝOW ¹Nb?· ≈�v òšb«Ÿ «�d√Í «�FUÂ «�FU*w? �K8LUÕ �NU Ðbšu?‰ �M²bÈ «(Ju�U  «*M²?@³W Ë�8d «(BU—

«*HdË÷ ŽKONU �bË�W ≈½IöÐOW ≈—¼UÐOWåÆ

Ëýbœ «*NbÍ �w ÐOUÊ √^b—Á √�f �w �MbÊ ŽKv √Ê ¼cÁ «ô½²@UÐU  «*Id—… �w ¬–«— ®�U—”© «*I³q ð8Fv ≈�v òðJd¹f œ¹J²Uðu—¹W

«�MEUÂ %X Ý²U— «ô½²IU‰ �s «�AdŽOW «�¦u—¹W ≈�v «�AdŽOW «�bÝ²u—¹WåÆ

Ë√ýU— ≈�v √Ê «�8uœ«Ê ¹@Cl �Mc ∞≥ Še¹d«Ê ®¹u½Ou© π∏π± _ŠJUÂ �U½uÊ «�Du«—∆ �U 1Ml �OUÂ √Še«» √Ë ðu«�d Šd¹W ðF³Od √Ë

&Ll¨ Ë¹³O` _Í —łq √�s «Ž²IU‰ √Í �u«Þs �s œËÊ ≈–Ê �CUzw Ë�s œËÊ ðIb1t ≈�v �×U�LW _łq žOd �FKuÂåÆ

Ë—√È √Ê ò√Í «½²@UÐU  ŠIOIOW ðA²d◊ ðu«�d «(d¹U  «_ÝUÝOW «�²w ðJHq Šo «ôł²LUŸ Ë«�d√Í Ë«�²MEOr Ë«�²F³Od «_�d «�cÍ ô

¹²u«�d �w þq «_Ë«�d «'LNu—¹W ËŠU�W «�Du«—∆ Ë√łNe… «�ILl Ë½U— «(d» «*A²FKW �w �MUÞo Ë«ÝFW �s «�uÞs Ë{b «*u«ÞM5

�w «�b«šq �U œ�l «*ö¹5 �s «*u«ÞM5 «�v «�N−d… «�v šU—Ã «�8uœ«Ê ¼dÐUÎ �s Ž8n «�bË�W «�Eö�OWåÆ

Ë√Ë{ ̀√Ê «_�d «'LNu—Í «�¦U�Y ŽAd ò«�cÍ &dÍ �w þKt �Ne�W «ô½²@UÐU  «*e�FW �dÝuÂ ¹I4 ŠJr «�INd Ë«½²NU„ ŠIu‚

«ù½8UÊ Ë¹Hd÷ Ëłuœ ðMEOr ÝOUÝw Ë«ŠbåÆ

[Traduction sur dossier - DUTFA II 1996 - C.C.F. Damas]

VERSION

L’Un est l’Autre : Des relations entre hommes et femmes : Puissance de la femme. Pouvoir de la
mère, Elisabeth Badinter.

Entre le VIIIe et le VIe millénaire, s’effectue au Moyen-Orient - avec presque deux mille ans d’avance
sur l’Occident - une transformation radicale du genre de vie des populations qui passent de l’économie
reposant sur la chasse et la cueillette à la domestication de la plante et de l’animal. La période
néolithique n’ouvre pas seulement une nouvelle page dans l’histoire économique, elle implique
aussi une « modification radicale de la société, des mentalités, de la vie culturelle et spirituelle » de
l’humanité.

De la puissance féminine aux pouvoirs partagés.

Elle est caractérisée par un prestige féminin, probablement très supérieur à celui de la période
précédente. Cette puissance féminine et maternelle est attestée par un nombre impressionnant de
sculptures et de représentations de personnages féminins à l’allure imposante, dont la nature divine
s’affirme de plus en plus nettement. Dans le même temps, les représentations masculines se feront
plus rares et plus pauvres, dénuées de l’aspect hiératique et magique auquel on reconnaît les déesses.
Le culte des Déesses-Mères répandu dans tout le Moyen-Orient ne signifie pas qu’il régnait alors
un matriarcat tout-puissant, qui aurait réduit les hommes à la portion congrue. Rien n’interdit de
penser qu’ils ont détenu le pouvoir politique et continué de partager le pouvoir économique avec
les femmes.
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L'opposition soudanaise critique l'appel du gouvernement aux élections.

Le secrétaire général du Rassemblement National Démocratique Soudanais, opposant, M. Moubarak
Al-Fadel Al-Mahdi, a considéré que les élections parlementaires et présidentielles effectuées par le
gouvernement soudanais visent à « tromper l'opinion publique mondiale, afin de permettre à ce
gouvernement d'entrer dans le cercle des gouvernements élus, et de briser le blocus qui lui était
imposé en tant qu'Etat de boulversement politique et de terrorisme ».
Al-Mahdi a affirmé dans sa déclaration hier à Londres, que ces élections prévues en Mars prochain
recherchent à « consacrer la dictature du régime sous prétexte de transition de la légitimité
révolutionnaire à la légitimité constitutionnelle ».
Il a souligné que le Soudan est soumis depuis le 30 Juin 1989 aux clauses de la loi de l'état d'urgence,
ce qui empêche la création des partis, la liberté d'expression ou de réunion, et qui permet à n'importe
quel agent de sécurité d'arrêter n'importe quel citoyen sans un mandat judiciaire et sans procès sine
die. Il a considéré que « toute vraie élection exige l'existence des libertés fondamentales qui
garantissent les droits de se réunir, de penser, de s'organiser et de s'exprimer, ce qui n'existe pas
sous l'égide de l'ordre républicain, de l'état d'urgence, des dispositifs de répression et de la guerre
déclenchée partout dans la partie, et contre les citoyens à l'intérieur du pays ; ce qui a poussé des
millions de soudanais à quitter le Soudan pour fuir l'opression et l'injustice de l'Etat ».
Il a également souligné que l'ordre républicain numéro treize, « sous lequel se déroule la mascarade
des élections prétendues, est un décret qui régularise le régime de contrainte, et de violation des
droits de l'Homme, imposant ainsi une seule organisation politique ».

łdÈ %uÒ‰ łc—Í �w ŠOU?… «�AFu» �w «�Ad‚ «_ËÝj �U Ð5 «_�n «�¦?U�MW Ë«�8UœÝW¨ Ð²IbÂÌ ŽK?v «�Gd» ÐKm Šu«�w √�Hw

ÝMW¨ ŠOY «½²IKX �s «ô�²BUœ «*F²Lb ŽKv «�BOb Ë«�IDU· ≈�v ðbł5 «�M³U  Ðe—«Ž²t Ë«(Ou«Ê Ð²dÐO²tÆ

Ë�r ðH²` «(I³W «�MO?u�O²OW ^H×W łb¹b… �Ij �w «�²U—¹a? «ô�²BUœÍ¨ Ë≈/U ðCLÒMX √¹CUÎ ò%uÒôÎ łc—¹UÎ �KL−²?Ll Ë�KFIKOU 

Ë�K×OU… «�¦IU�OW Ë«�dËŠOWå �û½8U½OWÆ

�s «�Iu… «_½¦u¹W ≈�v «�8KDU  «*²IUÝÓLWÆ

9Oe  ¼cÁ «(I³W ÐMHu– √½¦uÍ √�³d ÐJ¦Od �s ½EOdÁ �w «(I³W «�8UÐIWÆ ¼cÁ «�Iu… «_½¦u¹W Ë«_�u�OW ¹ANb ŽKONU Žbœ �b¼g �s

«*M×uðU  Ë«�dÝuÂ �A@BOU  √½¦u¹W –«  ¼O¾W �NO³W¨ ð²C ̀Þ³OF²NU «ù�NOW łKOUÎ √�¦d �Q�¦dÆ Ë�w «�u�X –«ðt $b √Ê «�dÝuÂ

«�c�d¹W √�¦d ½b—… Ë�Id«Î̈ Ë�−dÒœ… �s «*ENd «�JNMuðw Ë«�8×dÍ «�cÍ $bÁ �w «ü�NW «*R½¦WÆ

≈Ê Ž³Uœ… «ü�NW «_�NU  «�J³dÈ «*M²Ad… ÐJ¦d… �w łLOl √½×U¡ «�Ad‚ «_ËÝj ô ðFMw ÐQÊ «_�u�OW «�HUzIW «�Ib—… �U½X %Jr

�w –�p «�e�UÊ¨ Ë�UÊ ÐS?�JU½NU ðIKOh √¼LO?W «�dłq �O×Bq ŽKv ½BO?V {¾Oq �s «�²LOOe?Æ ≈– ô ýw¡ 1Ml �s «�²HJOd ÐQ?Ê

«�dłq �b √�8p Ðe�UÂ «�8KDW «�8OUÝOW Ë«Ý²Ld �w ðIUÝr «�8KDW «ô�²BUœ¹W �l «*d√…Æ
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šU�b «�Bb¹o ∫ —ŠKW �w «�8OMLU «�FdÐOW Ëœ—«ÝU  √šdÈ¨ «Ðd«¼Or «�Fd¹fÆ

šU�b «�Bb¹o¨ «<d?Ã «�Ju¹²w¨ ŠU�W ½Uœ—… �w ðU—¹a? «�8OMLU «�FdÐOW¨ √ËôÎ̈ _½t? �u¹²wÆ �U�Ju¹X œË�W �b ðAU?¼b «�8OMLU

�¦Od«Î̈ �J?MNU žOd �F?dË�W ÐQ¹W Šd�W �û?½²UÃ «�8OML?Uzw �ONUÆ ËŁU½O?UÎ _½t Ë¼u �w «�Ju?¹X Ð×UłW ≈�v «ô½²E?U— ÝMu«  �³q √Ê

¹²LJs �s łLl «*U‰ «�ö“Â �²×IOo �OKr �tÆ

�³q ÝM?u«  Žd÷ �OK?Lt «_Ë‰ òÐf ¹U? Ð×då �UÊ �H?UłQ… ŠIO?IOWÆÆÆ �U?Ê łb¹b«Î �w «�8?OMLU? «�FdÐOWÆ ¹u?�NU �Gd? «�J¦Od?ËÊ

√�u«¼N?r¨ œ¼AW Ë≈Ž−?UÐUÎ √�U?Â �OKr? ½³X �U�F?A³W? «�AOD?U½OWÆÆÆ �s? «�FbÂÆ ýU?¼bË« «�HO?Kr Ë√Š³u?Á �JMN?r �U�u?« ∫ &dÐW ô

�8²I³q �NU °

ÐFb? ÝMu«  ŠI?o «�Bb?¹o �OK?Lt «�¦?U½w òŽd?” «�e¹så ËŽK?v «�džr? �s √Ê «�J¦?Od¹s? �r ¹dË« �w? «�HOK?r «'b¹b¨ �u?… òÐf ¹U

Ð×dåÆÆÆ √œ—�u« łLOFUÎ √½Nr ≠ ŠIUÎ ≠ √�UÂ �@dÃ �b¹d¨ �@dÃ ¹AJq ŠU�W «Ý²¦MUzOW �w «(OU… «�8OMLUzOW «�FdÐOWÆ «�OuÂ šU�b

«�Bb¹o¨ �r ¹Fb –�p «�AU» «�NUËÍ «�MUýT «*I³q ŽKv «�8OMLU ÐMNr ∫ ^U— √�¦d «Š²d«�UÎ Ë ≈œ—«�UÎ _Ýd«— «�KF³WÆÆÆ �JMt �l

¼c« �r ¹²@q √Ðb«Î Žs ðKp «*³Uœ∆ «�²w ŠJLX œšu�t ŽU�r «�8OMLUÆ

[Traduction politique - DUTFA III 1996 - C.C.F. Damas]
VERSION

Fausse éclaircie en Algérie, Salima Ghezali, Le Monde diplomatique, Février 1996 .

Plus de deux mois après la victoire de M. Liamine Zeroual à l’élection présidentielle du 16 novembre
1995, la situation politique paraît toujours bloquée en Algérie. Le changement de premier ministre
et le remaniement du gouvernement sont très loin de répondre à la formidable demande de paix
exprimée par la population. Et la reprise en main du FLN par le régime n’augure pas d’une volonté
sincère de dialogue politique avec l’opposition. Dans ces conditions, il n’est pas étonnant que la
violence, mystérieusement stoppée dans les quinze jours qui avaient précédé le scrutin, ait repris de
plus belle. Assassinats, voitures piégées, opérations « musclées » de maintien de l’ordre, confirment
que la victoire militaire à laquelle aspire le pouvoir est loin d’être acquise. Une nouvelle fois,
l’indispensable réconciliation nationale, qui, seule, évitera à la société la poursuite de la guerre
civile, pourrait être manquée.
Depuis qu’elle est entrée dans une phase de turbulences, à la suite des émeutes d’octobre 1988,
l’Algérie a emprunté, à petites doses, quelques aspects à toutes les guerres et à tous les conflits qui
secouent la planète. On y trouve un mélange explosif : effondrement du modèle socialiste, ascen-
sion fulgurante d’un islamisme radical, émergence du multipartisme et aspiration à la démocratie.
Tous ces ingrédients se sont accumulés - sur fond de confusion du politique et du militaire, de
défense de l’Etat et des privilèges, inextricablement liés à la rente pétrolière et à la corruption - pour
exacerber les violences et empêcher l’émergence de toute solution véritable.
Pourtant, depuis le 16 novembre 1995, date de l’élection présidentielle, le discours sur l’Algérie,
qu’il soit tenu dans le pays lui-même ou à l’étranger, a changé. La dénonciation spectaculaire des
violences attribuées aux groupes armés islamistes a laissé place à un ronronnement aussi unanime
qu’ébahi devant la capacité du régime à mobiliser les foules pour se faire plébisciter. A la décharge
de tous ceux qui ont applaudi à la « légitimité » et à la « normalisation », il faut reconnaître que
rarement un pouvoir à ce point impopulaire aura réussi de façon aussi spectaculaire à s’imposer
comme la seule solution de rechange à la violence et au chaos.
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Khaled as-Saddiq : un panorama du cinéma arabe, et autres études. Ibrahim al-Ariss.

Le réalisateur Khaled as-Saddiq est un cas exceptionnel dans l'histoire du cinéma arabe.
Premièrement, parce qu'il est koweitien. Car le Koweit est un Etat qui s'intéresserait beaucoup au
cinéma, sans qu'il y ait vraiment une activité de production cinématographique. Deuxièmement,
Khaled as-Saddiq a besoin d'attendre des années, parce qu'il est au Koweit, avant qu'il ne puisse
rassembler l'argent nécessaire à la réalisation d'un film.
La sortie de son premier film « Oh mer, ça suffit ! » il y a quelques années, était une vraie surprise.
C'était un film original pour le cinéma arabe. Ce jour-là, beaucoup de gens sont restés bouche bée
d'étonnement et d'admiration devant ce film sorti du néant comme une herbe satanique.
Ils ont assisté à ce film et ils l'ont beaucoup aimé, mais ils ont dit : « c'est une expérience sans
lendemain ».
Quelques années plus tard, as-Saddiq a réalisé son deuxième film « Le mariage de Zeine ».
Bien que beaucoup de gens n'aient pas vu dans ce nouveau film la puissance de : « Oh mer, ça
suffit », ils ont tous compris qu'ils sont vraiment devant un vrai réalisateur très compétent, que l'on
pourrait considérer comme un cas exceptionnel dans la vie cinématographique arabe. Aujourd'hui,
Khaled as-Saddiq n'est plus ce jeune amateur débutant, ayant un immense intérêt pour le cinéma :
il est devenu plus professionnel, et il est plus conscient des secrets du jeu. Mais pourtant, il n'a
jamais abandonné les principes qui ont déterminé son entrée dans le monde du cinéma.

Ë{uÕ —ƒ¹W �e¹Òn �w «'e«zdÆ ÝKOLW že«�wÆ

ÐFb �ÔCw √�¦d �s ýNd¹s ŽKv �u“ «�8Ob «�OL5 “—Ë«‰ �w «ô½²@UÐU  «�dzUÝOW «�²w łd  �w ∂± ðAd¹s «�¦U½w µππ±¨ ¹³bË

√Ê «�u{l? «�8OUÝw? �w «'e«zd �U?“«‰ �²Q“�UÎÆ �²?GOOd? —zOf «�u“—«¡ ËðF?b¹q «(J?u�W�U“«ô ÐF?Ob¹s Žs? ðK³OW? «*DKV «�F?EOr?

�KAFV ÐSŠö‰ «�8öÂÆ ËÝODd… «�MEUÂ ŽKv ł³NW «�²×d¹d «�uÞMOW ô ¹MrÒ Žs ≈—«œ… ^Uœ�W ÐU�²HUË÷ «�8OUÝw �l «*FU—{WÆ

�w ¼cÁ «�EdË· ̈�Of �s «*8²GdÓ» √Ê «�FMn «�cÍ ðu�n ÐAJq žU�i šö‰ «_¹UÂ «)L8W ŽAd «�²w Ý³IX «ô½²@UÐU ¨

ŽUœ ÐCd«Ë…  √�³dÆ

�Uôž²OUô  Ë«�8OU—«  «*H@@W Ë«�FLK?OU  ¢«�Iu¹W¢ (Hk «�MEUÂ¨ �q –�p ¹R�b ŽKv √Ê «�MBd «�F8JdÍ «�cÍ ðB³?u ≈�Ot

«�8KDW �U“«‰ ÐFOb «*MU‰Æ ≈Ê «*BU(W «�uÞMOW «�CdË—¹W «�²w &MÒV ̈ËŠb¼U ̈«:²Ll «Ý²Ld«— «(d» «_¼KOW ̈�b ð@Ho �KLd…

«�¦U½OWÆ

Ë�Mc √Ê œšKX «'e«zd �w �dŠKW «ô{Dd«ÐU  ÐFb Ë�uŸ √ŽLU‰ «�AGV �w ðAd¹s «_Ë‰ ∏∏π± ̈ð³MÒX ¼cÁ «�³öœ ̈ËÐ−dŽU 

^GOd… ̈ÐFCUÎ �s �EU¼d łLOl «(dË» Ë«�Me«ŽU  «�²w �U ÐdŠXÚ ðNeÒ «�FU�rÆ �M−b �ONU šKODUÎ �²H−d«Î ∫ �NMU„ «½NOU— «�MLu–Ã

«ôý²d«�w ̈Ë^Fuœ šUÞn �ú^u�OW «ùÝö�OW ̈ËþNu— «�²Fbœ¹W ËłLuÕ ½×u «�b1Id«ÞOWÆ Ëðd«�LX ¼cÁ «�FMU^d łLOFNU

≠ ŽKv √ÝU”Ì �s «)Kj Ð5? �U ¼u ÝOUÝw Ë�U ¼u Ž8JdÍ¨ ËÐ5 «�b?�UŸ Žs «�bË�W Ë«�b�UŸ Žs «ô�²OU“«  «*J²8?³W «*dð³DW

ÐAJq ËŁOo ÐU�FUzb«  «�MHDOW Ë«�H8Uœ ≠ �q –�p «�²d«�r łU¡ �O¦Od «�FMn Ë�OLMl þNu— √ Í ŠqÒ ŠIOIwÆ

Ë�l –�p¨ �LMc ∂± ðAd¹s «�¦U½w µππ±¨ Ë¼u ðU—¹a «ô½²@UÐU  «�dzUÝOW¨ ðGOÒd «)DU» Žs «'e«zd Ýu«¡ �UÊ šDUÐUÎ œ«šKOUÎ

√Â šU—łOUÎÆ ≈Ê «ôÝ²MJU— «*FKÓs �KFMn «*M8u» ≈�v «'LUŽU  «ùÝö�OW «*8KÒ×W �b √�8 ̀�−UôÎ �öÝ²8öÂ «'LUŽw Ë«(Od…¨

ŽKv ŠbÒ Ýu«¡ ̈√�UÂ �Ib—… «�MEUÂ ŽKv ðF³¾W «'LuŸ ôš²OU—Á ÐUôÝ²H²U¡Æ ÐU�²8U� ̀�l �q �ÓsÚ ^HIu«¢�KAdŽOW¢ Ë ¢«�²D³Ol¢¨

¹−V «ôŽ²d«· ÐQ½t �s «�MUœ— √Ê ¹M−` ½EUÂ¨ ÐNc« «�Ib— �s {Fn ýF³O²t ËÐAJq �UÝ`¨ �w �d÷ ½H8t �×q ËŠOb Ðb¹q

Žs «�FMn Ë«�Hu{vÆ
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Pourtant, le scrutin du 16 novembre 1995 n’a même pas débouché sur les prémices de concrétisation
des promesses électorales du candidat Liamine Zeroual : paix, sécurité, réconciliation nationale.

THÈME

√½Id… ðDdÕ šDW �²IUÝr �OUÁ œłKW Ë«�Hd«  ≠ «�8HOd µ≤Ø≤±Øµππ±

 ÞdŠX √½Id… �−bœ«Î √�f «_—ÐFU¡ šDW �s ŁöÀ �d«Šq �²×b¹b ŠUłW ðd�OU ËÝu—¹W Ë«�Fd«‚ �s «*OUÁ ËœŽX ¼Uð5 «�bË�²5

≈�v «�I³u‰ ÐNcÁ «)DW �s √łq Šq �AJKW ðIUÝr �OUÁ ½NdÍ œłKW Ë«�Hd« Æ

Ë√Ë{ ̀«�MUÞo ÐUÝr Ë“«—… «)U—łOW «�²d�OW ŽLd≈�³U‰ �w —œ ŽKv ÝR«‰ √Ê ¼cÁ «)DW ò�O8X łb¹b…åÆ Ë√Žd» Žs √ÝHt �FbÂ

—œ œ�Ao ËÐGb«œ ŽKONU Š²v «üÊÆ Ë√{U· √ Ê √Ðd“ �U ðICw Ðt ¼cÁ «)DW ¼u ò«�²×b¹b «*A²d„ ŽKv «*8²uÈ «�²IMw (UłU å

«�bË‰ «�¦öÀ Ëò≈łd«¡ ŽLKOW ðIb¹då �²u“¹l ŽUœ‰ *OUÁ ¼c¹s «�MNd¹sÆ

Ë√�b √Ê ðd�OU ð8?Fv ≈�v ò«�²FU�q ÐDd?¹IW �MOW ËŽLKOW? �l ¼c« «*u{uŸ Ëô ð²Bd· Ë�IU?Î ôŽ²³U—«  ÝOUÝOWåÆ Ë√ýU— ≈�v? √Ê

ðd�OU ð8L` 0dË— �U �Fb�t ∞∞µ �²d �JFV √Ë √�¦d �s �OUÁ «�Hd«  ≈�v Ýu—¹W �w «�¦U½OW «�u«Šb… Ë�IUÎ �³dËðu�u‰ ∑∏π±Æ

Ë√Ë{` ≈�³U‰ √½t ò¹M³Gw √ËôÎ %b¹b «ôŠ²OUłU  Ë«�³×Y �w ËÝUzq ðQ�OMNU ÐQ�Cq ýJqåÆ

Ë�UÊ �²×bÀ ¬šd ÐUÝr «)U—łOW «�²d�OW ¼u ½u— «�b¹s ½u—�UÊ Že« «�¦öŁU¡ ŽbÂ ŽIb «ł²LUŸ ®Ð5 Ë“¹dÍ šU—łOW «�³Kb¹s© ≈�v

�8U½b?… Ýu—¹W *U Ë^H?t ÐQ½t ò≈—¼U»å Še?» «�FLU‰ «�Jd?œÝ²U½w ®«ô½H?BU�w «�²d?�w© «�cÍ ¹Iu?œ 9dœ«Î �8K×U?Î {b «(Ju�W

«�²d�OW �Mc ŽUÂ ¥∏π± ÐIOUœ… Ž³b «�Kt √ËłöÊ «�cÍ ¹IOr ŽUœ… �w œ�Ao √Ë �w «�³IUŸ «�K³MU½w ŠOY ðułb �u«  Ýu—¹WÆ

Ë¹M³l ½Nd« «�Hd«  ËœłKW �s «_—«{w «�²d�OWÆ Ë¹F³d «_Ë‰ Ýu—¹W Ë«�F?d«‚ ÐOMLU 1d «�¦U½w �w «_—«{w «�Fd«�OW �Ij Ë¹K²Iw

«�MNd«Ê �w łMu» «�Fd«‚ �OAJö ýj «�Fd»Æ

Ëð@Av Ýu—¹W �s √Ê ¹RŁd ŽKv «�²BUœ¼U �AdËŸ łMu» ýd�w «_½U{u‰ «�cÍ ¹ALq ÐMU¡ ≤≤ Ýb«Î Ëπ± �×DW �²u�Ob «�JNdÐU¡

ŽKv «�Hd«  ËœłKWÆ

[Traduction de textes scientifiques et techniques - DUTFA III 1996 - C.C.F. Damas]

VERSION

Les arbres de Sibérie ont trop chaud, Science et Vie, n° 936, Septembre 1995

Dans les forêts boréales, l’étude d’arbres plusieurs fois centenaires dément les idées reçues sur le
rôle de l’effet de serre dans la croissance des végétaux.
Au terme d’une étude de quatre ans, deux chercheurs américains, Gordon Jacoby et Rosanne Arrigo,
du Lamont-Doherty Earth Observatory, ont découvert que, « contrairement aux idées reçues, l’effet
de serre ralentit la croissance des arbres ». L’augmentation du taux de gaz carbonique dans
l’atmosphère ne doperait donc pas la croissance des plantes comme pourrait le faire croire la logique
de la photosynthèse.
Ce sont les forêts de Sibérie, d’Alaska et du Grand Nord canadien qui ont révélé le pot aux roses.
En effet, dans ces régions, la température terrestre a grimpé de 2° C en un siècle. Les forêts boréales
constituent donc un immense laboratoire naturel pour les spécialistes de l’effet de serre.
C’est en lisant dans les cernes d’épicéas vieux de 500 ans que les chercheurs ont pu apprécier la
réaction des conifères au réchauffement du climat. Les troncs s’épaississent chaque année d’une
couche de bois supplémentaire, les cernes, témoignant de la croissance annuelle de l’arbre mais
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�l –�p¨ �SÊ «½²@UÐU  ∂± ðAd¹s «�¦U½w µππ± �r ð8²Dl? Š²v √Ê ðÔHCw ≈�v �Rýd«  Ð²Jd¹f «�uŽuœ «ô½²@UÐOW �KLdý`

«�OL5 “—Ë«‰¨ √ô Ë¼w «�8öÂ Ë«_�s Ë«*BU(W «�uÞMOWÆ

Ankara propose un plan pour partager les eaux du Tigre et de l'Euphrate.

De nouveau, Ankara a proposé, hier mercredi, un plan en trois étapes pour déterminer le besoin en
eau de la Turquie, de la Syrie et de l'Iraq. Elle a invité ces deux pays à accepter ce plan afin de
résoudre le problème du partage des eaux du Tigre et de l'Euphrate.
Répondant à une question, Omar Iqbal, le porte-parole du ministère des affaires étrangères, a expliqué
que ce plan « n'est pas nouveau ». Il a exprimé son regret, car Damas et Bagdad n'ont pas encore
donné leur réponse. Puis, il a ajouté que le but principal de ce plan est « la détermination des
besoins des trois pays, sur le plan technique », et « l'évaluation » d'une répartition équitable des
eaux de ces deux fleuves.
Il a affirmé que la Turquie cherche à « traiter ce sujet d'une façon technique et pratique, en écartant
toute considération politique ».
De même, il a signalé que la Turquie permet le passage de plus de 500 m3/seconde des eaux de
l'Euphrate vers la Syrie selon le protocole de 1987.
Iqbal a signalé également que « d'abord, il faut déterminer les besoins, ensuite il faut chercher à
trouver les moyens pour les combler de la meilleure façon ».
Mardi, un autre porte-parole du ministère turc des affaires étrangères, Nour ed-Dine Nour, a attribué
la non-tenue d'une réunion « entre les deux ministres syrien et turc des affaires étrangères » au
soutien syrien du « terrorisme » - ainsi qualifié par ce porte-parole - du parti travailliste kurde
(séparatiste turc), menant une révolte armée contre le gouvernement turc depuis 1984, sous le
commandement d'Abdallah Ojalan qui vit d'habitude à Damas ou au Beka'a libanais, où se trouvent
les forces armées syriennes.
L'Euphrate et le Tigre prennent leur source dans le territoire turc. Le premier traverse la Syrie et
l'Iraq, alors que le deuxième traverse l'Iraq seulement. Les deux se rencontrent au sud de l'Iraq pour
former le Littoral Arabe.
La Syrie craint que le projet du sud-est de l'Anatolie n'affecte son économie. Ce projet couvre 22
barrages et 19 centrales électriques sur l'Euphrate et le Tigre.

√ý−U— ÝO³Od¹U Žd{W ô—ðHUŸ ýb¹b �w œ—łW «(d«—…Æ

≈Ê œ—«ÝW «_ý−U— «*FL=d… *¾U  «�8M5 �w «�GUÐU  «�ALU�OW ðMHw «_�JU— «�d«Ý@W Šu‰ œË— þU¼d… «�b�O¾W ŽKv /u «�M³UðU Æ

ÐFb √—Ðl ÝMu«  �s «�b—«ÝW ̈«�²An ÐUŠ¦UÊ √�Od�OUÊ ¼LU žu—œËÊ łU�uÐw Ë—Ë“«Ê √—Ò¹Gu �s �FNb ô�u½X œË¼Odðw *d«�³W

«_—÷¨ òÐQÊ √Łd þU¼d… «�b�O¾W ¼u ≈ÐDU¡ /u «_ý−U—¨ Ë–�p šö�UÎ �ú?�JU— «*8³IW «�d«Ý@WåÆ �e¹Uœ… ½8³W žU“ «�JdÐuÊ �w

«'u ô 1J?s �NU √Ðb?«Î √Ê ðMAÒj �s? /u «�M³U?ðU ¨ �LU ŠÓL?ÓKMU ŽK?v «�²HJ?Od �MD?o «�²d�O?V «�Cuzw?Æ �GUÐU  ÝO?³Od¹U? Ë√ôÝJU

ËýLU‰ �Mb« ¼w «�²w? �AHXÚ ¼cÁ «(IOIWÆ �w «�u«�l¨ «—ðH?FX œ—łW Šd«—… «_—÷ �w ¼cÁ «*MUÞo šö‰ �dÊ Ë«Šb? 0Ib«—

œ—ł²5 �¾u¹²5Æ Ë¼Jc« ðAJÒq «�GUÐU  «�ALU�OW �@²³d«Î Þ³OFOUÎ �KL@²B5 �w þU¼d… «�b�O¾WÆ

�Ib «Ý²DUŸ «�³UŠ¦uÊ ðIb¹d «—ðJU” «�BMuÐd¹U  �8@u½W «'u �s šö‰ �FU¹M²Nr (KIU  łcËŸ √ý−U— «�²MÒu» «_ŠLd «*FL=d…

�Mc 500 ÝMW?Æ Ëð¦@s ¼cÁ «'cËŸ �q ŽU?Â ÐD³IW šA³O?W ≈{U�OW¨ ËðANb? ŠKIU  «'cËŸ ŽKv /u? «�A−d… «�8MuÍ Ë�c?�p
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aussi de la nature du climat de la région. La largeur des cernes est d’autant plus grande que la
croissance des troncs est forte.
Or, on constate qu’après de trois à quatre siècles de croissance régulière, le développement des
arbres s’est soudain emballé au début du siècle, tandis que l’atmosphère se réchauffait, pour diminuer
à partir des années quarante, alors que le thermomètre atmosphérique poursuivait son ascension.
Les scientifiques avancent pour l’instant deux hypothèses pour expliquer ce phénomène complexe.
Si, dans un premier temps, l’augmentation du gaz carbonique favorise bien la croissance végétale,
en revanche, l’augmentation simultanée de la température faciliterait l’évapotranspiration qui, elle,
affaiblit la photosynthèse - donc la croissance de l’arbre.
Quand à la seconde hypothèse, elle suggère que le réchauffement du climat entraînerait la
prolifération des insectes, qui ralentiraient la croissance des arbres en s’attaquant à l’écorce et
aux racines.

THÈME

�uÝuŽW ŽKr «�MHf Ë«�²×KOq «�MH8w ≠  œÆ Ž³b «*MFr «(HMwÆ

�HNuÂ «�c«  ∫ ðIb¹d «�Hdœ �IOL²t �A@hÆ Ë�HNuÂ «�c«  ¹×bœ ≈$U“ «*d¡ «�HFKw¨ Ë¹ENd łezOUÎ �s š³d?«  «�Hdœ ÐU�u«�l

Ë«Š²J?U�t? Ðt¨ Ë¹²?QŁd ðQ?Łd«Î �³?Od?«Î ÐU_ŠJU?Â «�²w? ¹²K?IU¼U? �s «_ý@?U’ –ËÍ «_¼L?OW «ô½H?FU?�OW? �w ŠOU?… «*d¡¨ ËÐ²?H8?Od«ðt?

ôÝ²−UÐUðNr ½×uÁ¨ �L¦öÎ «�DHq –Ë «�c�U¡ «*dðHl «�cÍ ¹uÐ@t? Ë«�b«Á Ë¹×Id«½t œ«zLUÎ �b ¹²u�b �b¹t �HNuÂ Žs ½H8t �A@h

žOd �n¡ ŽUłe Žs %IOo ≈�JU½OUðt Ë¹×UË‰ «�DHq √Ê ¹R�b ðKp «'u«½V �s –«ðt «�²w ¹8²×8MNU «�J³U— �Jw ¹²−MV «�AFu—

ÐU�c½V «�M?Ułr Žs «Ý²N−U?½NrÆ Ë9Oq łu«½V? ÝKu�t «*8²N−?MW ≈�v «ô½HBU‰¨ Ëô ¹F?²d· ÐNU «�DH?q �−e¡ �s ½H8t?Æ √�U

«�8Ku„ «�cÍ ô ¹Nr «�J³U— �SÊ «�DHq ¹M²Iw �Mt �U ¹NLt Ë¹8Nu Žs «�³Fi «üšdÆ Ë¼cÁ «'u«½V 1Js √Ê 1²BNU «�Hdœ �²B³`

łe¡«Î �s –«ðt¨ Ë�Js «'u«½V «*MHBKW ô 1Js √Ê 9²h Ð8Nu�WÆ

[Traduction sur dossier - DUTFA III 1996 - C.C.F. Damas]
VERSION

Dictionnaire des symboles : Mythes, rêves, coutumes, gestes, formes, figures, couleurs, nombres,
Jean Chevalier, Alain Gheerbrant.

Chat.
Le symbolisme du chat est très hétérogène, oscillant entre les tendances bénéfiques et maléfiques ;
ce qui peut s’expliquer simplement par l’attitude à la fois douce et sournoise de l’animal. C’est, au
Japon, un animal de mauvais augure, capable, dit-on, de tuer les femmes et d’en revêtir la forme.
De nos jours encore, au Cambodge, un chat en cage est transporté de maison en maison, au cours
d’une procession chantante, dans l’intention d’obtenir la pluie : chaque villageois arrose le chat
dont les cris, dit-on, émeuvent Indra, dispensateur de l’ondée fécondante. Ce qui peut s’entendre de
diverses manières, compte tenu du symbolisme de la pluie. Le chat est donc lié à la sécheresse,
laquelle évoque la notion de chaos primordial, de materia prima non fécondée par les eaux
supérieures.
Dans la tradition musulmane, le chat (qatt) est au contraire plutôt favorable, sauf s’il est noir. D’après
la légende, comme les rats incommodaient les passagers de l’Arche, Noé passa la main sur le front
du lion qui éternua, projetant un couple de chats ; c’est pourquoi cet animal ressemble au lion. Le
chat est doué de baraka. Un chat parfaitement noir possède des qualités magiques. On donne sa
chair à manger pour être délivré de la magie ; la rate d’un chat noir, accrochée à une femme qui a
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ŽKv Þ³OFW �MUŒ «*MDIWÆ ËÐIb— �U ¹JuÊ /u «'cËŸ �u¹UÎ̈ ÐIb— �U ðJuÊ «(KIU  Žd¹CWÆ

ÐOMLU ôŠEMU √½t ÐFb �Cw ŁöŁW ≈�v √—ÐFW �dËÊ �s «�MLu «*M²Er ̈ð8U—Ÿ /u «_ý−U— ÐAJq �HUłT �w Ðb«¹W «�IdÊ¨ Š5 �UÊ

«�Gö· «'uÍ ¹e?œ«œ Ý@u½W¨ Łr ðd«łl «Ð²b?«¡ �s «_—ÐFOMU  Š5 �U?½X Šd«—… «�Gö· «'uÍ ð²UÐl? «—ðHUŽNUÆË¹IbÂ —łU?‰

«�FKr ŠU�OUÎ �d{O²5 �AdÕ ¼cÁ «�EU¼d… «*FIb…Æ �S–« �U½X “¹Uœ… žU“ «�JdÐuÊ �w «�³b«¹W �b Ž−ÒKX �s «�MLu «�M³Uðw ̈�³U*IUÐq

≈Ê “¹Uœ… «(d«—… «*B?UŠ³W �NU? �U½X ð8NÒq? ŽLKOW «�²F?dÒ‚ «�²³@O?dÍ «�²w ðCF?n �s ŽLKO?W «�²d�OV? «�Cuzw ËÐU�²?U�w �s /u

«�A−d…Æ

√�U «�Hd{OW «�¦U½OW �²Iu‰ ̈≈Ê ð8@5 «*MUŒ �b ¹RœÍ ≈�v ðe«¹b «(Ad«  «�²w ðÔ³DT �s /u «_ý−U— Š5 ðNUłr «�KÒ×U¡ Ë«'cË—Æ

L'encyclopédie de psychologie et de psychanalyse - Dr. Abdulmouneim Al-Hifni.

La conception de soi.
C'est l'appréciation par l'individu de sa valeur en tant que personne. La conception de soi détermine
la réalisation effective de l'individu, et apparaît partiellement à travers les expériences de l'individu
et le contact qu'il a avec la réalité. Ce concept est beaucoup affecté par les jugements des personnes
importantes du point de vue émotionnel dans la vie de l'individu, et par ses interprétations de leur
réaction envers lui. Par exemple, un enfant très intelligent, grondé et méprisé toujours par ses
parents, peut avoir une conception de soi selon laquelle il se considère comme une personne
incompétente, incapable de réaliser ses potentialités. Il essaie de confirmer ces aspects de soi,
approuvés par ses parents, afin d'éviter le sentiment de culpabilité résultant de leur désapprobation.
Les aspects condamnables de son comportement tendent à s'écarter, et il ne reconnaît pas qu'ils font
partie de sa personnalité. Quant au comportement qui n'a pas d'importance pour les parents, l'enfant
en choisit ce qui l'intéresse et néglige tous les autres aspects. L'individu peut absorber ces aspects-
ci afin qu'ils forment une partie de soi, mais les aspects écartés ne peuvent être facilement absorbés.

�F−?r «�d?�u“ ∫ «_ÝU?ÞOd¨ «_Šö?Â¨ «_Žd«·¨ «ù1U?¡« ¨ «_ýJU‰¨ «�B?u—¨ «_�u?«Ê¨ «_Žb«œÆ łU?Ê ýuÑU�O?Ot?¨ ¬ôÊ

žOdÐd«½XÆ

«�IjÆ

—�e¹W «�Ij žOd �²−U½8W ≈Þö�UÎ Ëð²Q—ł` Ð5 «�MeŽU  «)OÒd… Ë«�Ad¹d…ª Ë1Js ýdÕ –�p Ð³8UÞW Žs Þd¹o ðBdÒ�U  «(Ou«Ê

«�KDOHW Ë«*U�d… �w ¬ÊÌ Ë«ŠbÆ �Hw «�OUÐUÊ¨ ¹F²³d «�Ij –« �Q‰ Ýw¡¨ Ë¼u �Uœ—¨ �LU ¹IU‰¨ ŽKv �²q «�M8U¡ Ë«ð@U– √ýJU�NsÒÆ

ËŠ²v ¹u�MU? ¼c«¨ �w �L³uœ¹U ¹ÔMÚI?Óq «�Ij �w �HBt �s? �Me‰ ≈�v ¬šd �w �u�V žMU?zw¨ ÐNb· «Ý²LDU— «�8?LU¡ ∫ Ë¹³KÒq �q

�dËÍ �D?Òt¨ ≈– √Ê ^d?«št ¹¦O?d ≈½b—« ≠ �L?U ¹I?U‰ ≠ «�cÍ ¹u?“ÒŸ «*ÓDÚd… «*Ô@?ÚB³?WÆ 1Js? �Nr –�p? ÐDd?‚ Žb¹b…¨ ¬šc?¹s ÐF5?

«ôŽ²³U?— —�e¹W «*DdÆ �U?�Ij ≈–«Î �dð³j? ÐU'HU· «�cÍ ¹¦?Od �HNu?Â «�8b. «_Ë�w¨ Ë¼u «*U?œ… «_Ë�OW «�²w �r? ðÔ@ÚB³NU? «_�DU—

«�FKu¹WÆ

�w? «�²I?U?�Ob? «ùÝö?�OW?¨ «_�d? �@²?K?n?¨ �U�I?j? ÐU_Šd?È �8?²×?8?s ≈ô ≈–« �U?Ê �u?½t √Ýu?œÆŠ8?V �U? ðI?u‰ «_ÝD?u?—…¨

0U? √Ê «'d?–«Ê �U??½X? ðe?ŽZ? —�U?» «�8??H?O?M?W??¨ �S?Ê ½u?ŠU?Î �b? �d??Ò ÐO?b?Á ŽK?v? ł³??5? «_Ýb? «�c?Í ŽD??f?¨ �I?c?· Ðe?ËÃ �s??

«�I?D?j?ª Ë�N?c??« �S?Ê ¼c?« «(O?u?«Ê ý³?O?t? ÐU?_Ýb?Æ Ë�K??I?j? �O?e?… «�³?d?�W?Æ 1²?K?p?? «�I?j? «)U?�h? «�8?u?«œ ^H?U? Ì Ý×?d??¹W?ª

Ë¹R???�q???? (L???t??? �K????@???ö???’ �s???? «�8???×???d???Æ Ë�O????L???U??? �u???? ŽÔK???=o??? Þ×????U???‰ �j??? √Ýu????œ ŽK???v??? «�d????√… �w??? √ŁM???U????¡ �²???d???…
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ses menstrues, les arrête. On se sert de son sang pour écrire les charmes puissants. Il possède sept
vies. Les Djins apparaissent souvent sous la forme de chats. En Perse, quand on tourmente un chat
noir, on risque d’avoir affaire, sous cette apparence, à son propre hemzâd (génie né en même temps
que l’homme pour lui tenir compagnie) et de se nuire ainsi à soi-même. Suivant d’autres, un chat
noir est un Djin malfaisant qu’il faut saluer, quand il entre de nuit dans une chambre.
Dans beaucoup de traditions, le chat noir symbolise l’obscurité et la mort.

THÈME

«�Ad?‚ «_ËÝDO?W Ë«�²?D³?Ol? «�¦I?U�w? �l ≈Ýd«zO?q ∫ «�³?Fb? «�²U?—¹@w? Ë≈ýJU?ô  —«¼MW¨ ËłO?t �u?Łd«½w? ≠ ò�−K?W «�b?—«ÝU 

«�HK8DOMOWå¨ ≥≤¨ ^On µππ±Æ

ýUŽX �w «üË½t «_šOd…¨ Ëô ÝOLU ÐFb Šd» «)KOZ «�¦U½OW Ë½NU¹W «(d» «�³U—œ…¨ �Hdœ«  «½²FAX �s œ«šq �Iu�W ò«�MEUÂ

«�bË�w «'b?¹bå¨ «�²w √ÞKIN?U «�dzOf «_�O?d�w «�8UÐo łu?—Ã Ðu‘¨ Ë«�²8³X? �FU½w łb¹b… ÐU?�²ö“Â «(bŁw Ë«�E?d�w �l

«�²b«ŽO?U  Ë«�M²UzZ «�F?U*OW Ë«ù�KO?LOW «�²w ðd?ð³X ŽKv –�p?Æ Ë�s Ð5 ¼cÁ «�M²?UzZ ŽdÐOUÎ œšu?‰ «�Bd«Ÿ «�FdÐw?≠«ùÝd«zOKw

�dŠKW łb¹b… ̈¼w �dŠKW «ùŽb«œ Ë«�²LNOb �‡ òŠq ÝKLwå Ž³d �HUË{U  Ðb√  �w �b—¹b ̈Ëð²UÐFX �w «ðHU�OU  ŁMUzOW ̈Ë�U

“«�X ð²UÐl Ž³d �HUË{U  �²F¦d… Ë^F³W¨ �JMNU �w ÝOU�NU «�FUÂ ÝUzd… ½×u òŠq ÝKLwåÆ

�w? ¼c« «*8?U—¨ «Ý²?@b?�X �H?dœ«  ò«�A?d‚ «_ËÝj? «'b¹b?å Ë«�ME?UÂ ò«�A?d‚ «_ËÝD?wå Ëò«�8?u‚ «�A?d‚ «_ËÝD?OW?å¨

Ëò«�²D³OlåÆ Ë�Ršd«Î̈ Ë0MUÝ³W ≈ŁU—… �COW √œË½Of �w «�B×n �w ≈Łd &LOb ŽCu¹²t �w «%Uœ «�J²U» «�Fd» Ð8³V �×UË—ðt

�¦IH?5 ≈Ýd«zOKO5? �w √Šb «*R9d« ¨ ýU?Ÿ ðF³Od ò«�²D?³Ol «�¦I?U�wå¨ «�cÍ «Ž²³d?Á «�³Fi √½t √ýb? «_šDU— ¼uôÎ ŽKv «_�W?ª

�JU?Ê √Ê łd] «*u{u?Ÿ ≈�v Ý−Uô  ŁI?U�OW? ËÐOU½U?  Ë�IUô  ½Ad?  �w «�B×?n¨ ðAU?—„ �ONU �¦?IHu?Ê Ë�²ÒU» �K?²e�uÊ¨

Ë�8²IKuÊ¨ Ë�s «&U¼U  �@²KHWÆ

[Contraction de texte - DUTFA I 1998 - CCF Damas]

L’Europe de Schengen, à contre-courant de l’Histoire - Les Clés de l’Actualité n° 294,  19-25 Mars
1998.

La Convention de Schengen, adoptée par l’Union européenne, organise la libre circulation des
individus à l’intérieur de l’Europe et prévoit la suppression progressive des contrôles aux frontières.
Mais elle restreint l’accès des non-Européens, notamment pour les demandeurs d’asile : ces derniers
ne peuvent déposer leur demande que dans un seul Etat. L’application de cette convention a mis en
évidence les différences entre les divers pays d’Europe : acquisition de la nationalité, protection
sociale, politique de refoulement des sans-papiers, les pays ont des pratiques distinctes selon leur
histoire et leurs traditions.
Ainsi, plus souple en matière de droit d’asile que la France, l’Allemagne rend très compliquée
l’acquisition de sa nationalité. Le droit de vote des étrangers n’existe qu’en Europe du Nord. En
Grande-Bretagne, ne pas avoir ses papiers en règle est un délit criminel. L’Italie, plus flexible en
matière de regroupement familial, et l’Espagne régularisent plus généreusement leurs sans-papiers...
Pour de nombreux défenseurs des droits de l’homme, le risque est d’aboutir à une harmonisation
des législations nationales “par le bas”, c’est-à-dire à une fermeture de plus en plus rigide des
frontières extérieures de l’Europe. Un durcissement qui ne peut, en outre, s’opérer qu’en multipliant
à l’infini les dispositifs répressifs. L’Europe à contre-courant de l’Histoire ? C’est ce que pense
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ŠOCN?U �S½t ¹u?�HtÆ Ë¹8²?@bÂ œÂ «�Ij? «_Ýuœ �J²U?ÐW «�²FU?Ë¹c «�Iu¹W?Æ Ë�t �s «_—Ë«Õ Ý³l?Æ Ë¹ENd «'s?Ò žU�³UÎ ŽKv? ýJq

�DjÆ Ë�w Ðöœ �U—”¨ ≈–« �U ŽcÒ» √Šb¼r �DUÎ √Ýuœ¨ �Ib ¹−U“· ÐQÊ ¹²FdÒ÷ �t �d¹Mt ¼Le«œ ¬šc«Î –«„ «*ENd ®Ë¼Le«œ ¼u

«'sÒ «*u�uœ �w «�u?�X –«ðt �l ≈½8UÊ ÐFOMt �O?d«�It �w ŠOUðt©¨ ËÐU�²U?�w ¹²Q–ÒÈÆ ËŠ8V �F²Ib«  √šd?È¨ �U�Ij «_Ýuœ ¼u

łMwÒ ýd¹d ̈¹−V ≈�IU¡ «�8öÂ ŽKOt Š5 ¹bšq �OöÎ ≈�v žd�W �UÆ Ë�w �¦Od �s «�²IU�Ob ̈¹d�e «�Ij «_Ýuœ ≈�v «�EKLW Ë«*u Æ

Le Moyen-Orientalisme et la normalisation culturelle avec Israël : la dimension historique et les
problématiques actuelles. Wajih Kawtharani.

Récemment, après la deuxième guerre du Golfe et la fin de la guerre froide plus
particulièrement, des termes revitalisés dans l'énoncé du « nouvel ordre mondial » lancé par l'ex-
président américain George Bush, se sont répandus. Ces termes ont acquis de nouvelles
significations, en associant l'événement et le contexte aux engrenages et aux conséquences
mondiaux et régionaux qui en ont résultés. Parmi ces résultats, il y a l'entrée du conflit arabo-
israélien dans une nouvelle phase préparatoire d'une « solution pacifique », au cours des
négociations entamées à Madrid et poursuivies par des accords bilatéraux, qui continuent par des
négociations trébuchantes et difficiles. Mais dans leur contexte général, elles avancent vers une «
solution pacifique ».
Dans ce contexte, on a utilisé des termes comme « le Moyen-Orient nouveau », l'ordre « Moyen-
Oriental », « le marché Moyen-Oriental » et « la normalisation ».
Récemment, à l'occasion du débat autour de l'affaire d'Adonis évoquée dans les journaux, suite au
gel de son statut de membre de l'Union des Ecrivains Arabes, dû au dialogue qu'il a instauré avec
des intellectuels israéliens dans un congrès, l'expression de « normalisation culturelle », considérée
par certaines personnes comme un des plus grands dangers pour la nation arabe, est devenue une
expression courante. Ce sujet a provoqué des débats culturels, des communiqués et des articles
publiés dans les journaux, auxquels ont contribué des intellectuels, des écrivains engagés et
indépendants de différentes tendances.
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Catherine Withol de Wenden, directrice de recherche au Centre national de la recherche scientifique
: “Aujourd’hui se met en place une sorte de mobilité généralisée, facilitée par la multiplication des
échanges, de l’information, des moyens de transport. Les politiques migratoires actuelles sont
nécessairement inefficaces : elles sont à contre-courant de la mondialisation des flux en général.”

[Traduction politique - DUTFA I 1998 - CCF Damas]

VERSION

La conférence de Paris inaugure un “Nouvel Ordre Mondial” de l’eau -L’Orient-Le Jour- le 23/3/98

L’intérêt de la “gestion intégrée par bassins versants” a été également souligné. Il permet de concilier
une meilleure protection de l’environnement et la satisfaction rationnelle et équitable des besoins
en eau.
La conférence de Paris a aussi proposé d’approfondir les recherches sur les relations entre l’eau, la
santé, la sécurité alimentaire et la pauvreté. Un accent particulier a été mis sur les eaux souterraines,
thème, dimanche, de la Journée mondiale de l’eau.
Le principe “pollueur-payeur” a été également validé ainsi que le rôle majeur qui doit être donné à
la société civile (participation des usagers, des collectivités...). Ses initiatives doivent être encouragées
et coordonnées.
Enfin, il a été admis qu’une bonne gestion de l’eau est source d’économie pour tous les utilisateurs.
Le recouvrement des coûts de fonctionnement des services de l’eau est également possible, ont
assuré les participants, dès lors que peuvent être appliqués des correctifs sociaux pour les plus
démunis.

THÈME

ŠcÒ—  �s «&UÁ «*MDIW ½×u «½H−U—Æ

Ë«ýMDs ∫ �OJs ðD³Oo «�‡ µ≤¥ łe¡«Î �s «�8öÂ «�AU�q¨ ¬�U‰ �b�Kw ≠ «�MNU— ∞≤Ø≥Ø∏πÆ

—ŠV �8RË‰ √�Od�w �³Od ÐI³u‰ «(Ju�W «ùÝd«zOKOW �Id«— �−Kf «_�s «�d�r µ≤¥ Ë«Ý²Fb«œ¼U �²D³OItÆ Ë�U‰ ∫ ò≈½MU ½d¹b

«½8×U» �q «�Iu«  «_łM³OW �s �³MUÊå �JMt ýbœ ŽKv √Ê «*Nr �w ¼c« «�Bbœ ¼u «Ý²Id«— «�u{l Ëò≈½MU ½F²Ib √Ê √�Cq Þd¹IW

�KIOUÂ Ðc�p ¼w ≈�U�W ÝöÂ ýU�q �w «*MDIWå¨ �AOd«Î ≈�v √Ê «ô½8×U» «ùÝd«zOKw ¹bšq �w ¼c« «ùÞU—Æ

Ë√Ë{ ̀—œ«Î ŽKv ÝR«‰ √Ê ≈Ýd«zOq �r ðDKl Ë«ýMDs ÐFb ŽKv ðHU^Oq «�²d«ŠNU «)U’ «ô½8×U» �s łMu» �³MUÊÆ Ë√ŽKs √Ê

¼c« «ô�²d«Õ ÝOJuÊ �u{l Ð×Y šö‰ “¹U—… Ë“¹d «�b�UŸ «ùÝd«zOKw ≈Ý×o �u—œšUÍ �u«ýMDs «_Ý³uŸ «*I³q ò≈{U�W ≈�v

�8Uzq √šdÈåÆ

[Traduction de textes scientifiques et techniques - DUTFA I 1998 - CCF Damas]

VERSION

Des superstitions à la science - Les comètes et les astéroïdes, Paris : Seuil, 1997.

Dans les plaines de Mésopotamie, entre le Tigre et l’Euphrate, l’astronomie prit naissance il y a
quelque cinq mille ans, lorsque les Sumériens commencèrent à grouper les étoiles en constellations
et apprirent à reconnaître les planètes. Dès le VIIIe siècle avant notre ère, semble-t-il, les Babyloniens
prirent l’habitude de tenir des registres réguliers. Ils consignèrent leurs observations sur une série
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�R9d ÐU—¹f ¹H²²` ò½EU�UÎ ŽU*OUÎ łb¹b«Îå �KLOUÁÆ

�Ib -Ò «�²Ab¹b √¹CUÎ �w «*R9d ŽKv √¼LOW ò≈œ«—…Ì �²JU�KWÌ ÐQŠu«÷ «�uœ¹UÊ «*M×b—…å¨ Ë¼c« �U ¹R�s ŠLU¹W √�Cq �K³O¾W ËðK³OW

�FIu�W ËŽUœ�W �öŠ²OUłU  «*UzOWÆ

�LU «�²dÕ �R9d ÐU—¹f ðFLOo «_Ð×UÀ �w «�Fö�W Ð5 «*U¡ Ë«�B×W Ë«_�s «�Gc«zw Ë«�HIdÆ Ë-Ò «�²d�Oe ÐAJq šU’ ŽKv «*OUÁ

«'u�OW «�²w �U½X¨ ¹uÂ «_Šb¨ �u{uŸ Ð×Y šö‰ «�OuÂ «�FU*w �KLU¡Æ

Ë-Ò «�²Bb¹o ŽKv �³b√ ∫ òŽKv «*Ku=À √Ê ¹b�lå ̈ËŽKv «�bË— «�NUÂ «�cÍ ¹−V √Ê ¹FDv �KL−²Ll «*b½w ®�s �AU—�W «*8²NKJ5

Ë«�²−LFU  «�³Ad¹W©Æ ¹M³Gw ≈–«Î ðA−Ol �³Uœ—«  «:²L?l «*b½w Ë«�²M8Oo �OLU ÐOMNUÆ Ë√šOd«Î - «ôðHU‚ ŽKv √Ê «ùœ«—… «'Ob…

�KLOUÁ ¼w �Bb— ðu�Od �Jq «*8²NKJ5Æ

Ë�b √�b «*AU—�uÊ √½t �s «*LJs ðGDOW ðJU�On ðAGOq šb�U  «*OUÁ √¹CUÎ̈ �U ≈Ê ðÔD³o {u«Ðj «ł²LUŽOW �BU�` «*Fb�5Æ

Washington a alerté que la région se dirige vers une explosion.
Washington : que l'application de la résolution du Conseil de Sécurité numéro 425 soit une partie
de la paix globale. Amal Medalli.

Un haut responsable américain a salué l'acceptation par le gouvernement israélien de la résolution
du Conseil de Sécurité numéro 425, et sa volonté à l'appliquer. Il a déclaré : « nous voulons le
retrait de toutes les forces étrangères du Liban ». Cependant, il a insisté sur le fait que ce qui
compte à cet égard c'est la stabilité de la situation ; « nous pensons que la meilleure façon pour y
parvenir, consiste à établir une paix globale dans la région », soulignant que le retrait israélien fait
partie de cette solution.
Dans une réponse à une question, il a expliqué qu'Israël n'a pas encore informé Washington des
détails de sa propre proposition du retrait du Sud-Liban. Il a déclaré que cette proposition « et bien
d'autres affaires » seront discutées durant la visite du ministre israélien de la défense Itshak
Mourdakhay à Washington, la semaine prochaine.

�s «)d«�U  ≈�v «�FKr ≠ «*c½³U  Ë«�MOU“„Æ

�w ÝN?u‰ �MD?IW �U? Ð5 «�MN?d¹s¨ Ð5? œłKW? Ë«�Hd« ¨ ½A?Q ŽKr? «�HKp? �Mc Šu?«�w šL8?W ¬ô· ŽUÂ¨ Š5? Ðb√ «�8u?�d¹uÊ

Ð²?−L?O?l? «�M−?u?Â �w? �−L?u?ŽU  $L?O?W? ËŠ5 ðF?K?ÒL?u« «�²?F?d?Ò· ŽKv? «�J?u«�V?Æ �M?c? «�Id?Ê «�¦?U?�s �³?q? «*Oö?œ¨ ¹³?b?Ë √Ê «

�³??U???ÐK??O???5?? �b?? «Ž²???U??œË« ðb??Ë¹s??? �ö??ŠE???U??ðN??r??? �w?? Ý−??ö???  �M??²???E??L??W???Æ �I??b?? œËÒ½u???« �ö??ŠE???U??ðN??r??? �w?? ÝK??8???K??W???
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de tablettes cunéiformes, formant ce qu’on appelle aujourd’hui les carnets astronomiques. À
l’origine, ces écrits devaient couvrir une période s’étendant d’environ 750 av. J.-C. à 75 apr. J.-C.,
mais beaucoup de tablettes ont disparu. Celles qui subsistent sont conservées, pour la plupart, au
British Museum, à Londres. Plusieurs mentionnent des apparitions de comètes. La plus ancienne
de ces apparitions remonte à l’an 235 av. J.-C.
Toutefois, ce n’est pas chez les Babyloniens, mais chez les Chinois, que l’on pense avoir trouvé les
plus anciennes mentions de passages de comètes. En particulier, la comète de Halley paraît avoir
été observée en Chine dès l’an 240 av. J.-C.

THÈME

«*BUœ— «*8²I³KOW Ë«�³b¹KW¨  œÆ ÝFuœ ¹uÝn ŽOU‘ ≠ ðJMu�ułOU «�DU�W «�³b¹KW ≠ «�Ju¹X ∫ ŽU�r «*Fd�W¨ ∑∏π±Æ

�w «(b¹Y Žs �BUœ— «�DU�W «�³b¹KW ¹−b— ÐMU «�²LOOe Ð5 ½uŽ5 �s ¼cÁ «*BUœ— ËÐ5 «Ý²d«ðO−O²5 �@²KH²5 �KDU�W �8²I³öÎ̈

�³U�M8³W �KLBUœ— /Oe Ð5 «*BUœ— –«  «�DUÐl «*R�X 0FMv √Ê �U ¹²u�d �s �@eËÊ �w ¼cÁ «*BUœ— �×bËœ Ëô 1Js «�²Fu¹i

Žs «*8?²Me· Ë«*8?²NK?p �MtÆ Ë—žr? √¼LOW ¼c?Á «*BUœ— Ë�8?U¼L²N?U «�FU?�OW �w ðK?³OW? «ôŠ²OUłU?  «�³Ad?¹W �s «�DU?�W ≈ô √Ê

�×bËœ¹²NU ðI²Cw «�²HJOd Ð×Ku‰ �K³×Y Žs �BUœ— ð²L²l ÐDUÐl «�²−bœ Ë«�b1u�W ̈ËŠ5 ½²×bÀ Žs «*BUœ— «�b«zLW Ë«*²−bœ…

�O−b— ÐMU «�²L?OOe Ð5 «*BUœ— «�²w ð²DKV �8?²uÈ ðJMu�ułOUÎ —�OFUÎ ô 1KJ?t «�FU�r Š²v Ë�²MU ¼c« ËÐ5 «*BU?œ— «�²w %²UÃ ≈�v

�8²uÈ ðJMu�ułw �w �²MUË‰ «�GU�³OW �s œË‰ «�FU�rÆ

[Traduction sur dossier - DUTFA I 1998 - CCF Damas]

VERSION

La télévision égyptienne de l’ère hertzienne à l’ère satellitaire : restructuration d’un champ
audiovisuel, Touraya Guaaybess - Egypte/Monde arabe n° 29 - 1er trimestre 1997.

Le Nomic : Des projets utopiques à  la realpolitik.
En 1976, à la Conférence générale de l’Unesco réunie à Nairobi, naît l’idée du “Nouvel ordre
mondial de l’information et de la communication” (Nomic) parachevant celle du Nouvel ordre
économique. Les principes du Nomic ont pour ambition d’établir un nouvel équilibre entre les pays
“neufs” et les pays développés, lesquels, “de par la puissance technique dont ils disposent, exercent
une influence dans les pays en développement qui n’est pas seulement d’ordre économique ou
technologique, mais aussi psychologique ou sociale”. Les pays arabes, partisans du Nomic, décident
de s’équiper d’un dispositif audiovisuel leur permettant de s’affranchir de la domination des pays
développés en matière de communication, et d’acquérir des moyens d’information autonomes.

THÈME

�FU�r ŽKv Þd¹o %b¹Y «�HJd «�FdÐw¨ œÆ �Fs “¹Uœ… ≠ «�Ju¹X ∫ ŽU�r «*Fd�W¨ ∑∏π±Æ

Ë�b Ý−q «�DNDUËÍ �w ðK@Oh «ùÐd¹e �öŠEUðt ŽKv ½8U¡ ÐU—¹f ̈�−U¡   �A−FW ŽKv «*AU—�W Ë«ôš²ö◊ ̈_Ê «�F³d…

�w √šö‚ «*d√… ô ðFuœ ≈�v «)dËÃ Ë«*AU—�W �w «(OU… «ôł²LUŽOW¨ Ë≈/U ðFuœ ≈�v «�²dÐOW √ËôÎ Ë√šOd«ÎÆ
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�s «�d̂�r «*8LU—¹W¨ �AJÒKu« Ðc�p �U ½bŽu?Á «�OuÂ ÐU*HJÒd«  «�HKJOWÆ �UÊ �s «*H²d÷ �NcÁ «�J²UÐU  √Ê ðALq ŠI³W 9²b?�s

ÝMW ∞µ∑ �³?q «*Oöœ ≈�v Šu?«�w ÝMW µ∑ �Oö?œ¹W¨ Ë�Js «�J¦?Od �s «�dÒ�r «š²?Hv¨ Ë�FEr? �U ð³I]v �M?NU �×Hu?ÿ �w «*²×n

«�³d¹DU½w �w �MbÊÆ Ë¹c�d Žbœ �³Od �s «�dÒ�r þNu—«Î �²Jd—«Î �KLc½³U ª Ë√�bÂ þNu— �NU ¹Fuœ ≈�v «�FUÂ µ≥≤ �³q «*OöœÆ

�l –�p¨ ¹ÔF?Ú²ÓIÓb ÐQ?½t - ≈¹−Uœ √�b?Â ≈ýU—«  �F³u?— «*c½³U  ŽMb? «�BOMO?5 Ë�Of ŽM?b «�³UÐKO?5Æ �O³b?Ë √Ê �c½V ¼U�w? �b 9X

�d«�³²t ÐAJq šU’ �w «�B5 �Mc «�FUÂ ∞¥≤ �³q «*OöœÆ

Les ressources de l'avenir et de substitution - Dr. Sououd Youssef Ayyache. La technologie de
l'énergie de substitution.

En parlant des ressources d'énergie de substitution, nous devons distinguer deux sortes de ressources
et deux stratégies énergiques futures différentes. Quant aux ressources, nous distinguons celles à
caractère temporaire, c'est-à-dire que la réserve dont on dispose est limitée, et il est impossible de
compenser la quantité usée et consommée. Malgré l'importance de ces ressources et leur contribu-
tion considérable à la satisfaction des besoins humains en énergie, leur quantité limitée exige de
réfléchir sur des solutions permettant de trouver des ressources renouvelables et durables.
En parlant des ressources durables et renouvelables, il faut faire la différence entre les ressources
exigeant un haut niveau technologique que le monde ne possède pas jusqu'à nos jours, et les ressources
nécessitant un haut niveau technologique qui pourrait être à la portée de la plupart des pays du
monde.

«�²KHe¹uÊ «*BdÍ �s ŽBd «_�u«Ã «�Ndðe¹W ≈�v ŽBd «_�LU— «�BMUŽOW ∫ ≈ŽUœ… ¼OJKW «:U‰ «�8LFw «�³BdÍ ̈Łd¹U łFO³fÆ

«�Mu�Op ∫ �s «*AU—¹l «)OU�OW ≈�v «�8OUÝW «�u«�FOWÆ

�w «�FUÂ ∂∑π± Ëšö‰ «*R?9d «�FUÂ �KOu½8J?u «*MFIb �w ½OdËÐw?¨ ËÔ�bÓ  �Jd… ò«�MEUÂ «�FU?*w «'b¹b �ûŽöÂ Ë«ôðBUô å

®«�Mu�Op©¨ �²LLW Ðc�p �Jd… «�MEUÂ «ô�²BUœÍ «'b¹bÆ ËðDL` �³Uœ∆ «�Mu�Op ≈�v ≈�U�W ðu«“Ê łb¹b Ð5 «�³Kb«Ê ò«(b¹¦Wå

Ë«�³Kb«Ê «*²Ib?�W ò«�²w 9U—” ðQŁOd«Î �w «�³Kb?«Ê «�²w �w Þu— «�MLu¨ Ë¼c« «�²Q?ŁOd �Of �Ij ŽKv «�BFO?b «ô�²BUœÍ √Ë «�²IMw

Ë�Js √¹CUÎ ŽKv «�BFOb «�MH8w √Ë «ôł²LUŽw¨ Ë–�p Žs Þd¹o «�Ib—… «�²IMOW «�²w ð²L²l ÐNUåÆ

�d—  «�³Kb«Ê «�FdÐOW «*AU—�W �w «�Mu�Op √Ê ð²eËÒœ Ð−NU“ ÝLFw ÐBdÍ ¹²O ̀�NU «�²@Kh �s ÝODd… «�³Kb«Ê «*²Ib�W �w �−U‰

«ôðBUô ¨ Ë«�²MU¡ ËÝUzq «*FKu�U  «*8²IKWÆ

Des balises sur le chemin de la modernisation de la pensée arabe. Dr. Maan Ziyada.

Dans sont livre « Tal¿¬◊ al-ibr¬z » (le compte rendu sur l'or pur), at-Tahtawi a noté ses remarques
sur les femmes parisiennes. Ces remarques ont encouragé la participation et le mélange des sexes,
car l'exemple représenté par la moralité de la femme, ne revient pas à sortir et à participer à la vie
sociale, mais revient plutôt à son éducation en premier lieu.
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Ë_Ê «�DND?UËÍ ¹R�s ÐNc?Á «(IOIW �Ib? Ë{l �²UÐt «*d?ýb «_�5 �w ðdÐO?W «�³MU  Ë«�³?M5¨ Ë¼u ËŁOIW? ¼U�W �w �8U?Ë«… «*d√…

ÐU�dłq¨ Ë«�b�UŸ ŽMNU¨ Ë�w {dË—… ðB×O` «�Bu—… «�8Uzb… �w «_–¼UÊ Žs «�H8Uœ¨ Ë�w {dË—… ðFKOLNU ËðQ¼OKNU *AU—�W

«�dłq¨ Ë�w ŠINU �w «�FLq¨ Ðq Ë�w ŠINU �w «(VÒÆ

[Contraction de texte - DUTFA II 1998 - CCF Damas]

Du vin, de l’huile et de la santé, Pierre Rossion -Science et Vie, Nutrition  - Décembre 1997.

Pourquoi les Méditerranéens présentent-ils moins de pathologies graves que les peuples nordiques ?
Parce qu’ils se nourrissent mieux. Les nutritionnistes viennent de prouver scientifiquement les
subtiles vertus de ce régime ensoleillé.

Tout en buvant bien et en ne se privant de rien, les peuples méditerranéens sont moins sujets que
ceux du nord de l’Europe aux maladies cardio-vasculaires, au cancer, à l’obésité, à l’ostéoporose,
au diabète, à la cataracte et à la maladie d’Alzheimer. C’est ce que révèlent les statistiques de
l’Organisation mondiale de la santé. Or, ni le climat, ni la génétique, ni le niveau de stress n’expliquent
ces différences : il ne reste que l’alimentation pour en rendre compte.
Plusieurs équipes de nutritionnistes sont récemment parvenus à la conclusion que les effets bénéfiques
de la nourriture méditerranéenne sont dus aux fibres qu’elle contient. Les scientifiques avaient
d’abord cru que le secret de l’alimentation méditerranéenne résidait dans un bon dosage des protides,
des lipides et des glucides. Mais ils ont constaté que cette répartition est à peu près identique dans
la cuisine des pays nordiques.
Reprenant le problème à zéro, les nutritionnistes ont comparé les régimes méditerranéen et nordique,
afin de voir par quels aliments ils se différenciaient. Le premier fait une grande place aux légumes
frais et variés, aux fruits, aux céréales, à l’huile d’olive, au vin, à l’ail, à l’oignon et aux herbes
aromatiques (thym, romarin, sauge, sariette...). Le second ne fait appel à ces produits qu’en quantité
bien moindre.
Ainsi, dans le Sud de la France, on consomme deux fois plus d’huile végétale (surtout d’olive) que
dans le Nord. On y boit également plus de vin. En revanche, on y absorbe cinq fois moins de bière ;
et beaucoup moins de graisses : 15 grammes de beurre et 22 grammes de margarine par jour et par
personne à Toulouse contre, respectivement, 24 et 16 grammes à Lille.
Et encore ne s’agit-il là que de la situation française : si l’on compare les alimentations grecque et
irlandaise, le contraste est encore plus marqué.
Les chercheurs ont analysé un à un les aliments spécifiques du régime méditerranéen, afin de mettre
en évidence leurs caractéristiques. Ils ont constaté leur extrême richesse en fibres. Par la suite, ils
ont démontré que ce sont bien elles qui exercent une action bénéfique sur la santé.
Longtemps négligé, l’intérêt des fibres alimentaires est maintenant reconnu. Ce terme désigne
l’ensemble des glucides complexes peu digestibles dans l’intestin grêle, essentiellement l’amidon.
L’organisme a besoin d’environ 30 grammes de fibres par jour. Elles sont présentes dans tous les
végétaux, en particulier dans les enveloppes externes des graines (riz par exemple). Certaines fibres
de type visqueux, comme la pectine des fruits, ralentissent le transit intestinal, ce qui a pour effet
d’étaler dans le temps l’absorption des nutriments par la parois de l’intestin grêle.
De nombreuses études épidémiologiques ont montré que les fibres, surtout celles fournies par les
légumes et par les céréales, réduisent le taux des cancers digestifs. Elles jouent également un rôle
protecteur dans le cancer du sein. De plus, en raison de leur faible pouvoir calorique, elles préviennent
l’obésité et le diabète de type II qui survient surtout chez l’homme mûr, du fait d’un excès d’énergie
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Puisque (at-Tahtawi) croit à cette vérité, il a rédigé son livre « Le guide fidèle à l'éducation des filles
et des garçons » (al-Murchid al-Amine…). Ce livre est un document important traitant de l'égalité
de la femme à l'homme, de sa défense, de la nécessité de corriger les stéréotypes de la corruption,
de la nécessité d'instruire la femme, de la préparer à collaborer avec l'homme dans la vie, de son
droit au travail, voire son droit à l'amour.
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dû à la consommation trop importante de matières grasses. Enfin, les fibres peuvent agir de façon
décisive dans la prévention des maladies cardio-vasculaires car elles favorisent l’élimination du
cholestérol de l’organisme par voie biliaire.
L’alimentation méditerranéenne contient aussi des micronutriments qui englobent plusieurs types
de substances : les oligo-éléments, les vitamines classiques (A, B, C, D, E, K) et des composés
organiques moins connus parce que plus récemment étudiés comme les caroténoïdes. La preuve de
l’action biologique de ces micronutriments a été apportée essentiellement par des tests in vivo sur
des animaux de laboratoire et in vitro sur des cellules en culture, ainsi que, pour une faible part, par
des études épidémiologiques chez l’homme.
Les caroténoïdes sont largement répandus dans la nature, notamment dans de nombreux fruits et
légumes (carotte, abricot, tomate, melon, épinard) auxquels ils donnent une coloration orangée
parfois masquée par la chlorophylle. Ils contribuent à améliorer les réponses immunitaires et semblent
jouer un rôle préventif majeur vis à vis des cancers de la peau et du poumon.
Dans l’ensemble, les effets bénéfiques de l’alimentation méditerranéenne sur la santé sont
incontestables. L’exceptionnelle longévité de Jeanne Calment, morte cette année à 122 ans en
témoigne peut-être... depuis la nuit des temps, les Méditerranéens ont su adopter une alimentation
saine. La science vient d’en faire la démonstration.

[Traduction politique - DUTFA II 1998 - CCF Damas]

VERSION

Barak contre un retrait total du Golan - L’Orient-Le-Jour le 23/3/98.

Le numéro un de l’opposition travailliste, Ehud Barak, s’est déclaré opposé à un retrait total du
plateau du Golan exigé par la Syrie depuis sa conquête en juin 1967.
« Il est exclu que la Syrie récupère la rive orientale du lac de Tibériade », au pied du plateau du
Golan, a déclaré l’ancien ministre du gouvernement travailliste à la radio.
« Nous ne nous sommes jamais engagés auprès des Syriens sur un retrait total, contrairement à ce
que ces derniers soutiennent », a ajouté M. Barak, qui est également un ancien chef de l’état-major
d’Israël.
Il a répété toutefois que « plus loin les Syriens iront dans la voie de la paix, plus loin Israël se
retirera », rappelant la formule traditionnelle du premier ministre Yitzhak Rabin assassiné en
novembre 1995.
Il s’est en outre prononcé pour une reprise des négociations avec Damas, sur la base de ce qui avait
déjà été accepté par Israël à l’époque, ce que le premier ministre Benjamin Netanyahu refuse.
Le vice-président syrien Abdel-Halim Khaddam a affirmé en janvier que Yizhak Rabin avait accepté
peu avant sa mort une proposition américaine d’un retrait total du Golan, assorti d’arrangements de
sécurité.

THÈME

«(8s ∫ «�8öÂ Ý³³t {Fn «�Fd» ≠ «�8HOd ∂≤Ø≥Ø∏ππ±Æ

ò �u �UÊ «�8ö?Â �l ≈Ýd«zOq ŽIUzb¹U?Î̈ �JMXÔ √Ë‰ «*FU—{5åÆ %X ¼c?« «�FMu«Ê «�dzOf¨ ½Ad?  «�B×n «�Ou�OW «_—œ½O?W¨

√�f¨ √łe?«¡ �s «(b?¹Y «�c?Í √œ�v Ðt Ë�w? «�FN?b «_—œ½w¨ «_�O?d Š8?s¨ ≈�v? ðKHe?¹uÊ «�‡? ò«ÂÆÐwÆÝw?å Ë¹×Lq? ò�N−?W

łb¹b?…å ≈“«¡ ≈Ýd«zOq¨ �r? ¹K−Q ≈�O?NU «*8R?Ë�uÊ «_—œ½Ou?Ê �Mc «�²u?�Ol ŽKv? «*FU¼b?… «_—œ½OW ≠ «ùÝd«zO?KOW �w? šd¹n «�FU?Â
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ÐU—«„ {b «ô½8×U» «�JU�q �s «'uôÊÆ

^dÒÕ “ŽOr Še» «�FLq? «*FU—÷ ≈¹Nuœ ÐU—«„ ÐQ½t ¹FU—÷ «ô½8×U?» «�JU�q �s ¼C³W «'uôÊ «�cÍ ðDU�V? Ðt Ýu—¹W �Mc

«Š²ö�NU �w Še¹d«Ê ∂∑π±Æ

Ë�b ^dÒÕ «�u“¹d «�8UÐo (Ju�W Še» «�FLq �û–«ŽW �UzöÎ ∫ ò �s «*8²³Fb 9U�UÎ √Ê ð8²dłl Ýu—¹W «�CHW «�Ad�OW �³×Od… Þ³d¹W

å «�u«�FW? �w √ÝHq ¼C³W? «'uôÊÆ Ë�b √{U· «�8O?b ÐU—«„¨ Ë¼u √¹CU?Î «�dzOf «�8UÐo? _—�UÊ «(d» �w ≈Ýd«zO?q¨ �UzöÎ∫

ò½×s �r ½K²eÂ √Ðb«Î &UÁ «�8u—¹5 ÐU½8×U» �U�q ŽKv ŽJf �U ¹BdÒ ŽKOt «�8u—¹uÊåÆ

Ë�l –�p? �Ib �dÒ— �U?zöÎ ∫ òÐIb— �U? ¹c¼V «�8u?—¹uÊ ÐFO?b«Î ŽKv Þd?¹o «�8öÂ¨ ðe?¹b ≈Ýd«zOq? �s «½8×?UÐNUå¨ �c?�=d«Î Ðc�p

ÐU�BOGW «�²IKOb¹W �dzOf «�u“—«¡ ≈Ý×o —«Ð5 «�cÍ «ž²Oq �w ðAd¹s «�¦U½w �s «�FUÂ µππ±Æ

Ë≈{U�W ≈�v –�p¨ √ŽKs Žs ðQ¹ObÁ ôÝ²¾MU· «*HUË{U  �l œ�Ao¨ ŽKv √ÝU” �U �³KXÚ Ðt ≈Ýd«zOq �w –«„ «�u�X¨ Ë¼c« �U

¹d�Ct —zOf «�u“—«¡ ÐMOU�5 ½²MOU¼uÆ

Ë�b √�Òb? ½UzV —zO?f «'L?Nu—¹W? Ž³b «(K?Or? šb«Â �w �U?½uÊ «�¦U?½w¨ √Ê ≈Ý×o? —«Ð5 �U?Ê �b Ë«�o¨ �³?q Ë�Uðt? ÐIK?Oq¨ ŽK?v

«ô�²d«Õ «_�Od�w «�IU{w ÐUô½8×U» «�JU�q �s «'uôÊ Ë«*²d«�o Ð³Fi «�²dðO³U  «_�MOWÆ

Hassan : La paix est le résultat de la faiblesse des Arabes.

« Si la paix avec Israël était idéologique, je serais le premier à m'y opposer ». Sous cette manchette,
les quotidiens jordaniens ont publié hier des extraits de l'entretien accordé par le prince héritié
Hassan à la chaîne télévisée « mbc ». Cet entretien comportait un nouveau ton, vis-à-vis d'Israël,
que les responsables jordaniens n'ont plus utilisé depuis la signature du traité jordano-israélien, en
automne
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¥ππ± ̈ŠOY Ðd— «_�Od Š8s «�8öÂ �l ≈Ýd«zOq ÐQ½t ½²O−W �KCFn «�FdÐw ̈Ë�Of ÐUŽ²³U—Á ýO¾UÎ łOb«Î �w Šb –«ðt ̈�LU œ√»

«)DU» «�8OUÝw «�dÝLw «_—œ½w ŽKv ðdœ¹bÁ œ«zLUÎÆ

Ë√Ðd“  «�B×?U�W «_—œ½OW —œ «_�Od? Š8s ŽKv ðN?b¹b«  Ë“¹d «�³Mv? «�²×²OW? ¬—¹Oq ýU—ËÊ¨ ÐUž²O?U‰ —zOf «*J²?V «�8OUÝw?

(d�W ®ŠLU”© šU�b �AF?q¨ ËË^H²t ÐQ½t ò—œ ŠUÝrå¨ ≈– �U‰ «_�Od Š8s ≈½t ò≈–« �²q? �AFq √Ë √Í �u«Þs √—œ½w �s �³q

≈Ýd«zOq ̈�8OJuÊ �u�HMU Ë«{×UÎå ̈Ëò�s ½8²DOl «ôÝ²Ld«— ŽKv √ÝU” «�²Nb¹b �w ýu«—ŽMUåª �COHUÎ ò≈½MU ½b«�l Žs «*u«Þs

«_—œ½w �w �q �JUÊåÆ

[Traduction de textes scientifiques et techniques - DUTFA II 1998 - CCF Damas]

VERSION

La fée électricité, Alain Beltran - Paris : Découvertes Gallimard, 1991.

Tout commence en 1881 à Paris lors de l’exposition internationale d’électricité. Exposition tech-
nique certes, mais doublée d’un congrès scientifique où sont définies les unités internationales
employées en électricité. Exposition électrotechnique aussi où les industriels du monde entier
rivalisent pour montrer les derniers perfectionnements de l’art. Mais surtout impressionnant succès
populaire qui démontre combien l’énergie électrique captive, combien elle suscite les espoirs de
toute une société.
Le visiteur peut se rendre à l’Exposition par un moyen de transport révolutionnaire : un chemin de
fer électrique, qui, sur 500 mètres, le conduit de la Concorde à la porte principale du palais de
l’Industrie. Construit par Siemens, le tramway électrique est l’application « qui a le plus excité la
curiosité du public ». Les noms d’Edison pour son système de distribution d’électricité et ses lampes
à incandescence, de Bell pour son téléphone, et de Siemens pour son tramway sont prononcés avec
ferveur.

THÈME

 ðJMu�ułOU «�DU�W «�³b¹KW¨ œÆ ÝFuœ ¹uÝn ŽOU‘ ≠ «�Ju¹X ∫ ŽU�r «*Fd�W¨ ∑∏π±Æ

≈Ê �BUœ— «�DU�W «�³b¹KW «*dý×W _Ê ðKFV œË—«Î ¼U�UÎ �w ŠOU… «ù½8UÊ Ë√Ê ð8U¼r �w ðK³OW ½8³W ŽU�OW �s �²DK³Uðt �s «�DU�W ¼w

�BUœ— œ«zLW Þu¹KW «_łq –�p √½NU �dð³DW √ÝUÝUÎ ÐU�ALf Ë«�DU�W «�BUœ—… ŽMNU¨ �U�DU�W «�AL8OW «�²w %bŁMU ŽMNU ¼w ÞU�W

«ùýFUŸ «�AL8w «�BUœ— Žs «�ALf Ë«�u«^q «�v «_—÷ ̈ËÞU�W «�Nu«¡ Ë«�d¹UÕ �O8X ≈ô ≈ŠbÈ &8Ob«  ðQŁOd ¼c« «ùýFUŸ

«�AL8w ŽK?v «�Gö· «�GU“Í «;Oj ÐU�Jd?… «_—{OW Ë�U ¹MAQ ŽMt �s �d?Ë‚ �w «�CGu◊ «'u¹W �s �MDI?W ≈�v √šdÈ «_�d

«�cÍ ¹RœÍ ≈�v ¼³u» «�d¹UÕ¨ √�U «�DU�W «(d«—¹W �w «�³×U— Ë«;ODU  �Nw �O8X ÝuÈ �@eËÊ «�DU�W «�AL8OW �w �OUÁ ¼cÁ

«�²−LFU  «*UzOW «�C@LW Ë�U ¹MAQ ŽMt �s �dË‚ �w œ—łU  «(d«—… Ð5 �OUÁ «�8D` Ë�OUÁ «_ŽLU‚Æ

[Traduction sur dossier - DUTFA II 1998 - CCF Damas]

VERSION

La liberté de l’individu dans les cinémas arabes, Khémaïs Khayati - Cinémas arabes, Topographie
d’une image éclatée.
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1994. Le prince Hassan a justifié la paix avec Israël, la qualifiant comme le résultat de la faiblesse
arabe. Ce n'est pas une bonne chose en soi, alors que le discours politique officiel jordanien s'était
toujours appliqué à le répéter.

La presse jordanienne a mis l'accent sur la réponse du prince Hassan aux menaces de mort
du ministre des Infrastructures Ariel Sharon, contre le chef du bureau politique du mouvement
(Hamas), Khaled Mechaal. Elle a qualifié cette réponse de « réponse décisive ». Le prince
Hassan a déclaré que : « si Mechaal ou tout autre citoyen jordanien était assasiné par Israël, notre
position serait claire » ; « et nous ne pourrons plus continuer avec les menaces qui pèsent sur nos
rues » ; ajoutant que : « nous défendons le citoyen jordanien partout dans le monde ».

Ý×d «�JNdÐU¡Æ ¬ôÊ ÐOK²d«ÊÆ

Ðb√ �q ýw¡ �w «�FUÂ ±∏∏± �w ÐU—¹f �w √ŁMU¡ «*Fd÷ «�bË�w �KJNdÐU¡Æ �UÊ �Fd{UÎ ðIMOUÎ ÐU�²Q�Ob ̈Ë�JMt «�²dÊ 0R9d ŽKLw

-Ò �Ot ðFd¹n «�uŠb«  «�bË�OW «*²b«Ë�W �w «�JNdÐU¡Æ Ë�UÊ �Fd{UÎ �NdÐUzOUÎ ËðIMOUÎ √¹CUÎ̈ ðMU�f �Ot «�BMUŽOuÊ �s łLOl √½×U¡

«�FU�r �s √łq √Ê ¹Fd{u« �Ot ¬šd �U ðu^q ≈�Ot ¼c« «�Hs �s ðDu¹d Ë%b¹YÆ Ë�JMt �UÊ ÐU_šh $UŠUÎ ýF³OUÎ ÐU�m «�²QŁOd ̈ÐOÒs

≈�v √Í �bÈ �U½X «�DU�W «�JNdÐUzOW ¬Ýd…¨ Ë≈�v √Í �bÈ √ŁU—  ¬�U‰ �−²Ll ÐJU�KtÆ

1Js �Ke«zd √Ê ¹Bq ≈�v «*Fd÷ ÐuÝOKW ½Iq �8²×bŁW  ∫ Ë¼w �DU— ¹8Od ŽKv «�8JW «(b¹b¹W «�JNdÐUzOW¨ ðIuœÁ �8U�W ∞∞µ

�²d �s �×?DW «�Ju½Ju—œ ≈�v? «�³U» «�dzO8w �I?Bd «�BMUŽWÆ Ë«(U?�KW «�JNdÐUzO?W «*BMuŽW �s? ýd�W ÝOLMf¨ ¼w? «�²D³Oo

«�FLKw ò«�cÍ √ŁU— �Cu‰ «'LNu— √�¦d �s žOdÁåÆ

Ë¼Jc« ðKHk Ð×LUÝW √ÝLU¡ √œ¹8uÊ Ð8³V «š²d«Žt �MEUÂ ðu“¹l «�JNdÐU¡ Ë�KLBUÐO ̀«*²u¼Ò−Wª ËÐOq Ð8³V «š²d«Žt �KNUðnª

ËÝOLMf Ð8³V «š²d«Žt �K×U�KW «�JNdÐUzOWÆ

La technologie de l'énergie de substitution - Dr. Sououd Youssef Ayyache.

Les ressources d'énergie de substitution appelées à jouer un rôle important dans la vie de l'homme,
et à satisfaire un haut pourcentage de ses besoins en énergie, sont des ressources permanentes et
durables, car elles sont liées foncièrement au soleil et à son énergie. L'énergie solaire, dont nous
venons de parler, est l'énergie du rayonnement solaire, émanant du soleil et parvenant à la terre.
L'énergie éolienne n'est qu'une concrétisation de l'influence de ce rayonnement solaire sur l'enveloppe
gazeuse qui entoure le globe terrestre et des différences qui en découlent, au niveau des pressions
atmosphériques qui varient d'une région à une autre, entraînant le déchaînement des vents.
Quant à l'énergie calorifique des mers et des océans, elle n'est que la réserve de l'énergie solaire
dans les eaux de « ces énormes agglomérations aquatiques », et les variations qui en résultent au
niveau des températures des eaux superficielles et de celles des profondeurs.

Šd¹W «�Hdœ �w «�8OMLU «�FdÐOWÆ šLOf šOUÞw

«�8OMLU «�FdÐOW ∫ Þ³užd«�OU �Bu—… ò�²Qł−WåÆ
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Qu’il soit homme ou femme, cet individu a des droits et pas uniquement des devoirs. La société
arabe et tous les pouvoirs qui la composent (celui de l’homme, de la famille, de la religion, de
l’Etat) ne sont plus sacrés. Il est alors possible, à travers la trame dramaturgique du moi, de poser et
de se poser des questions, même les plus saugrenues. En abordant l’Histoire à travers sa « petite
expérience », le cinéaste s’est libéré du joug de la sacro-sainte société et du coup s’est ouvert de
nouveaux horizons.
Le dérèglement, la révolte, la conscience malheureuse, la quête du monde, le dévoilement de soi
sont devenus des lignes maîtresses dans le cinéma arabe contemporain. En libérant son Ego, le
cinéaste a libéré son héros, a libéré le langage, a libéré ses propres représentations du monde proche
et du monde éloigné.
Du coup, la relativité s’instaure, la vérité se personnalise et une nouvelle manière de faire du cinéma
prend forme.
On pourra alors affirmer que le cinéma arabe est né.

THÈME

«ù½²d½OX ŽMb «_—œ½O5 —�e �Kd�w «ôł²LUŽw ≠ ò«�Ad‚ «_ËÝjå ≤±Ø≤Ø∏ππ±Æ

Ð@Bu’ «�d?�UÐW ŽKv «ù½²d?½OX ¹Iu‰ ÞK³?W ≈ŠbÈ «'U�FU  «_—œ½O?W �w ý³t ≈łLU?Ÿ ≈Ê «�d�UÐW ŽKv «�H?CU¡ Ë«�²b�o «�N?Uzq

�KLF?Ku�U  Ý²J?uÊ žOd �−b?¹W �s «�MU?ŠOW «�FLK?OW Ë√ý³t Ð×?−V «�ALf? ÐGdÐU‰Æ ËÐU�d?žr �s √Ê �FE?r «üÐU¡ �w «_—œÊ

¹²LMuÊ «(Bu‰ ŽKv Þ³o ô�j �KL?×DU  «�HCUzOW Ëšj √Ë �u�l �w «ù½²d½OX Ð²JKHW “¼Ob… ≈ô √Ê –�p žOd? �ułuœ ŽLKOUÎ

Ë«<UË· �s «ù½²d½OX ô ðRŁd �w ¬—«zNr ŽKv «ùÞö‚Æ �NcÁ «�AJ³W �s {dË—¹U  «(OU… «*FU^d… Ë�s �8²Ke�U  «(CU—…

�K²IbÂ �LU «�Ju�³Ouðd Ë«�²KHe¹uÊ Ë«�HCUzOU Æ

Ë�U‰ √1s «_�Od �‡ ò«�Ad‚ «_ËÝjå ̈Ë¼u √Šb �b�Mw «ù½²d½OX �LU Ë^n ½H8t ≈Ê ¼MU„ ý³UÐUÎ �¦Od¹s ¹b�MuÊ ŽKv «ù½²d½OX

Ë�JMt �r ¹öŠk √Ê √Šb «üÐU¡ «Ž²d÷ ŽKv Ë�bÁ �uÐ@UÎ √Ë {U—ÐUÎ Ë≈–« �U ŠCd √» �OQšc «ÐMt �s «*INv ¹MNLp ¼u «üšd �w

«�²−u«‰ �w «*u«�l? «*²MuŽW Ë�QÊ «_�d �Nr �Jö  «�Dd?�5¨ �Hw «�u«�l √Ê «üÐU¡ «_—œ½O5 žOd �KI?5 ŽKv √ÐMUzNr �s ðQŁOd« 

«ù½²d½OX Ðq ŽKv «�FJf ÐFCNr �@u— ÐQÊ �b¹t √ÐMU¡ ŽKv �8²uÈ �s «�c�U¡ Ë«�b—«¹W ôÝ²@b«Â ¼cÁ «�A³JW «�FU*OWÆ

[Contraction de texte - DUTFA III 1998 - CCF Damas]

La fuite des cerveaux français, Djamel Bentaleb - Science et Vie n° 964 - Janvier 1998.

Faute de débouchés en France les jeunes chercheurs commencent de plus en plus fréquemment leur
carrière à l’étranger. Mais de l’expatriation temporaire à la « fuite » définitive, il n’y a qu’un pas.

Chaque année, 25 000 ingénieurs sortent de grandes écoles et 10 000 étudiants soutiennent une
thèse, dont la moitié dans des matières scientifiques. L’offre et la demande de personnels hautement
qualifiés ont globalement correspondu jusque dans les années 90. Mais la crise économique s’est
installée durablement...
En période de crise, les crédits alloués à la recherche sont rognés. Rares sont les entreprises en
mesure de consacrer 10% de leur chiffre d’affaires à la recherche. Dans celles qui peuvent encore
se le permettre, le recrutement portera sur des personnes moins diplômées. En effet, les docteurs
sont souvent jugés trop spécialisés, donc plus difficilement adaptables à l’entreprise, quand il ne
s’agit pas d’une question de rémunération.
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«�Hdœ ̈—łöÎ �UÊ √Â «�d√… ̈�Of ŽKOt Ë«ł³U  �Ij Ë≈/U �t ŠIu‚Æ ≈Ê «:²Ll «�FdÐw ≈{U�W ≈�v �q «�8KDU  «�²w ¹²Q�n �MNU

®Ë�MNU? ÝKDW «�dłq Ë«�F?UzKW Ë«�b¹s? Ë«�bË�W©¨ �q –�p �r? ¹Fb ¹F²³d? �Ib]ÝUÎÆ �Ls? šö‰ «(³JW «�b?—«�Uðu—łOW �ú½U?¨ �s

«*LJs? �KLd¡ ≈–«Î √Ê ¹²8U?¡‰ Ë√Ê ¹DdÕ «_Ý¾KW¨ Š²?v «_�¦d Ý@HU?Î �MNUÆ ËŽMb�U? ¹²MUË‰ «�8OM?LUzw «�IBW? �s šö‰ ò&dÐ²t

«�BGOd…å¨ �S½t ¹²×dÒ— �s ½Od «:²Ll «*IbÒ”¨ ËŽKv «_Łd ¹MH²` ŽKv ¬�U‚ łb¹b…Æ

�Uô{Dd«» Ë«�²LdÒœ Ë«�CLOd «�²Ff Ë«�8Fw �K³×Y Ë«�²AU· «�FU�r Ë«�JAn Žs «�c«  �b √^³×X ðAJÒq «)Du◊ «_ÝUÝOW

�w «�8OMLU «�FdÐOW «*FU^d…Æ �³²×d¹d √½UÁ¨ ŠdÒ— «�8OMLUzw ÐDKt Ë�G²t Ë�Jdðt «)U^W Žs «�FU�r «�Id¹V Ë«�FU�r «�³FObÆ

ËŽKv «_Łd ð²QÝf «�M8³OW Ëð²−8b «(I?OIW Ëð²AJÒq Þd¹IWÏ łb¹b…Ï �KFLq �w «�8OMLUÆ ŽMbzc ½8²DOl? «�²Q�Ob ŽKv √Ê «�8OMLU

«�FdÐOW �b ËÔ�b ÚÆ

Chez les Jordaniens, l'Internet est le symbole de l'ascension sociale.

En ce qui concerne la censure sur l'Internet, des étudiants d'une université jordanienne disent, presque
unanimement, que la censure sur les satellites, avec le flux gigantesque d'informations, sera
pratiquement inutile, c'est comme si on donnait des coups d'épée dans l'eau.
Bien que la plupart des parents en Jordanie souhaitent obtenir une antenne parabolique, une ligne
ou un site sur l'Internet à un coût modeste, mais pratiquement cela est absent. Leur appréhension
vis-à-vis de l'Internet n'affecte pas du tout leurs opinions.
Ce réseau compte parmi les nécessités de la vie contemporaine, et les exigences pour que la civili-
sation puisse aller de l'avant, au même titre que l'ordinateur, la télévision et les satellites.
M. Ayman al-Amir, un mordu de l'Internet - comme il s'est qualifié lui-même - a déclaré à la revue
« ach-Charq al-awsat » (Le Moyen-Orient), qu'il y a beaucoup de jeunes qui représentent « une
accoutumance » à l'Internet. Mais, il n'a pas remarqué un père qui s'oppose à son fils en le grondant
ou en le frappant. Un père vient chercher son fils dans un café-Internet, il se met lui-même à
naviguer sur les différents sites, comme s'il s'agissait d'une chose importante pour les deux, le père
et le fils.
En fait, les pères jordaniens ne s'inquiètent pas de l'influence de l'Internet sur leurs fils, bien au
contraire, certains sont fiers d'avoir des fils dont le niveau d'intelligence et de compétence leur
permet d'utiliser ce réseau mondial.
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Premiers touchés par les restrictions : les docteurs. Les étudiants n’ont d’autre choix que de poursuivre
leurs études pour éviter le chômage. La France se trouve ensuite dans l’impossibilité d’intégrer
tous ses jeunes chercheurs.
Non seulement le marché de la recherche est saturé de jeunes docteurs, mais de plus le vieillissement
des chercheurs en fonction aggrave la situation. Le professeur Guy de Thé, épidémiologiste à l’institut
Pasteur trouve toutefois que ce serait trop autoritaire d’imposer une limite d’âge. « Dans la recher-
che, l’âge apporte énormément d’expérience et d’intuition. Cette décision ne me semble pas aller
dans le bon sens car 5% seulement des chercheurs veulent poursuivre leurs activités après 65 ou 68
ans. En revanche, je reconnais que le système tel qu’il est exige que nous laissions la place aux
jeunes ! ». En aucun cas la limite d’âge n’empêche un chercheur de plus de 65 ans et un universitaire
de plus de 68 ans de chercher...  Au-delà de cet âge, ils peuvent continuer leurs travaux en touchant
leur retraite mais n’ont plus le droit d’être directeur de thèse ou directeur de laboratoire. Certes,
cette limitation risque d’accentuer la fuite des cerveaux français vers l’étranger, mais exclusivement
pour des raisons de pouvoir et de rémunération.
En règle générale, beaucoup de chercheurs mettent en exergue le modèle américain. « Il faut une
révolution complète du système de recherche en France ! dit le Pr. de Thé. Plutôt que de créer des
postes de chercheurs fonctionnaires à vie, il faudrait adopter le système américain, avec quelques
réserves quand même... Le principe des contrats de recherche me semble être une bonne chose.
C’est au directeur de recherche de trouver le financement pour un projet précis de deux ou trois ans.
Ce budget assure le programme complet de recherche ainsi que les rémunérations. Autre avantage :
comme le directeur choisit son équipe, il aura naturellement tendance à choisir de jeunes chercheurs
passionnés et dynamiques... Pour l’heure, les jeunes scientifiques poursuivent leurs études à l’étranger
dans le cadre du stage post-doctorat. »
Toutes disciplines confondues, ce stage s’effectue à 80 ou à 90% en Amérique du Nord. L’ancien
directeur du CNRS, le Professeur François Kourilsky déclare : « Entre les années 60 et 80, nous
sommes tous allés nous former à l’étranger. Mais les chercheurs revenaient : ils avaient leur place
en France. » Actuellement, la situation est différente. Rares sont les postes qui se libèrent en France.
Alors que faire sinon rester dans le pays du stage ? Situation d’autant plus dramatique que la nation
a dépensé de grosses sommes pour former les chercheurs. Et au moment où ils deviennent rentables,
on ne leur propose pas de situation. Conséquence : ils font d’importantes découvertes et déposent
des brevets au bénéfice du pays qui les accueille, généralement les Etats-Unis.
Mais le ministère de la Recherche note que le caractère permanent de l’insertion dans un pays
étranger est souvent remis en cause au bout de cinq à sept ans d’expatriation, quand se posent les
premiers problèmes liés à la scolarisation des enfants. Les chercheurs en poste à l’étranger acceptent
difficilement de voir leurs enfants oublier la France et sa langue. C’est d’ailleurs en raison de la
parenté culturelle que les flux vers le Canada ne sont pas négligeables. Autre motivation du retour
: le choc des cultures. Cet aspect est particulièrement flagrant dans les pays asiatiques, notamment
le Japon. C’est pourquoi les chercheurs français ignorent les appels de l’Asie du sud-est.
En conclusion, comme tous les actifs français, les chercheurs de la nouvelle génération n’ont d’autres
perspectives que la récession et le chômage. Ils doivent donc mettre en pratique la flexibilité, dont
le départ à l’étranger fait partie intégrante. A court terme, c’est l’une des rares solutions dont ils
disposent pour sortir d’une société bloquée.
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[Traduction politique - DUTFA III 1998 - CCF Damas]

VERSION

Turquie : Haro sur les islamistes - Le Point - 26 Février-4 Mars 1998.

L’armée turque est arrivée à ses fins : le Refah, parti de l’ancien Premier ministre islamiste Necmettin
Erbakan, a été dissous par la Cour constitutionnelle. Reste à savoir sous quelle houlette vont désormais
se regrouper les électeurs qui exprimaient leur choix politique à travers la référence à la religion
musulmane. Beaucoup d’observateurs pensent que le vieux dirigeant du mouvement, Erbakan, qui
avait créé plusieurs partis islamistes successifs, avait réussi par son charisme à réunir dans son
sillage les courants les plus divers, des modérés jusqu’aux plus intransigeants. Par sa connaissance
des mécanismes politiques il était parvenu à faire entrer tous ses partisans dans le jeu électoral et
démocratique. Affaibli par le nouveau revers que constitue l’interdiction, Erbakan risque de perdre
le contrôle de ses troupes. Un certain nombre de députés ont rejoint le nouveau parti qui succédera
au Refah. Mais personne ne sait ce que vont faire les autres, ni comment vont réagir à terme les
électeurs. Car il y a désormais de fortes dissensions à l’intérieur du mouvement islamiste. Il n’est
pas sûr que la dissolution du Refah par l’armée ait été un bon cadeau pour la démocratie en Turquie.

THÈME

Šq �uŽb —ÝU�W «�d»ÆÆÆ Ë�r ¹ENdÆ

√šc √ŽCU¡ «�DUzHW «�²w ¹d√ÝN?U ¼uÊ �OMm ýs ¹IK³uÊ �w �Mu«  «�²KHe¹uÊ Ð×¦?UÎ Žs «�dÝU�W «�²w ÝOFKs �ONU «�d» Žs �−O¾t

—ÝLOUÎ̈ �Js «�d» �r ¹ENdÆ

Ë�UÊ ýs? “ŽOr «�DU?zHW �b? √ŽKs «ùŁM5? «*U{w √½t? ÐuÝl «�FU?�r √łLl? �AU¼b… ò—ÝU?�W «�d»å ŽK?v ýUýU  «�²?KHe?¹uÊ ÐFb

�M²Bn �Oq «�¦öŁU¡ ®√�f «_Ë‰© Ë�w ÝUŽW �³Jd… �s ^³UÕ √�f «_—ÐFU¡ ŽKv «�IMU… ∏± �w √Í �JUÊ �s «�uô¹U  «*²×b…Æ

Ë¹Iu‰ ýs? ≈Ê «�d» ÝOMe‰ ≈�v? «_—÷ ù½IU– �¾U  «*ö?¹5 �s «�³Ad? �s �×d�W ½u?Ë¹W ýU�KWÆ Ë¹M?³¾t «)U- «�cÍ ¹d?ðb¹t √Ê

«�d» ÝOdÝq �d�³W �CUzOW ùłö¡ ÝJUÊ «_—÷ ≈�v �u�V √�CqÆ

Ë�UÊ ýs ®≤¥ ŽU?�UÎ© √Ý²U–«Î łU�F?OUÎ ÝUÐIUÎ �w? ðU¹u«Ê Ë¹F²³?dÁ √ð³UŽt ½³?OUÎÆ Ë�s ¼c« «*M?DKo «Ý²−U?» �bŽuðt ∞µ± �s √½B?U—Á

Ë¼Ułd?Ë« �s ðU¹u?«Ê ðU—�5? √ŽLU�N?r ËłUƒË« ≈�v? {UŠOW? žU—ô½b �w? œ«ô” ŠOY? ¹F²I?bËÊ √Ê «�d» ÝO?ENd? �w ÐO?X ýs

ËŽMu«½t «�d�r ≥±µ≥ �w ýU—Ÿ —¹b łb¹q œ—«¹n �w 9UÂ  «�8UŽW «�FUýd… ÐU�²u�OX «;Kw ®«�d«ÐFW �8U¡ Ð²u�OX žd¹M²g© ¹uÂ

«(UœÍ Ë«�¦öŁ5 �s ¬–«— «(U�wÆ

[Traduction de textes scientifiques et techniques-DUTFA III 1998-CCF Damas]

VERSION

Manger de « bonnes graisses pour réduire les risques cardio-vasculaires ? » Des chercheurs danois
affirment aujourd’hui que toutes les matières grasses sont nocives. Que faire ? - Science et vie
n° 965, Février 1998.

Depuis une dizaine d’années, les études sur les effets nocifs des matières grasses se multiplient. Au
départ, elles recommandaient de réduire la consommation totale de graisses. Puis on découvrit que
tous les acides gras ne sont pas équivalents : Les graisses instaurées provenant des poissons et des
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ðd�OU ∫ «�²Mb¹b ÐUùÝö�O5Æ

ðuÒ̂q «'Og «�²d�w ≈�v žU¹Uðt ∫ �Ib ŠKÒX «;JLW «�bÝ²u—¹W Še» «�d�UÁ «�cÍ ¹d√Ýt —zOf «�u“—«¡ «�8UÐo «ùÝö�w $r

«�b¹s √—ÐJUÊÆ ËÐIw √Ê ½Fd· %X √Í —«¹W Ýu· ¹MCr «�MUš³uÊ �s «üÊ �BUŽb«Î̈ «�c¹s �U½u« ¹F³ÒdËÊ Žs «š²OU—¼r «�8OUÝw

�s šö‰ «�b¹s «ùÝö�w «�cÍ 1¦Òq �dłFUÎ �NrÆ �¦Od �s «*d«�³5 ¹dËÊ √Ê �Uzb «(d�W «�F−u“ «�cÍ √Ýf �¦Od«Î �s «_Še«»

«ùÝö�OW «*²FU�³W Ë¼u √—ÐJUÊ¨ �UÊ �b $` ÐHCq ŠMJ²t √Ê ¹Cr %X �u«zt ðOU—«  �²³U¹MW¨ �s «*F²b�5 ≈�v «_�¦d ðAbÒœ«ÎÆ

ËÐHCq �Fd�²t �x?�OU  «�8OUÝOW¨ ðuÒ̂q ≈�v ≈œšU‰ √½BU—Á �w? «�KF³W «ô½²@UÐOW Ë«�b1Id«ÞOWÆ Ë½E?d«Î �CFHt Ð8³V «�CdÐW

«'b¹b… «�²w ýJÒKNU «(Ed ̈¹@Av ŽKv √—ÐJUÊ √Ê ¹HIb «�8ODd… ŽKv �R¹b¹tÆ Ë�b «�²×o Žbœ �s «�MuÒ«» ÐU(e» «'b¹b «�cÍ

šKn «�d�UÁÆ Ë�Js ô √Šb ¹FKr �U ÝOHFKt «üšdËÊ ̈Ëô �U ÝOJuÊ —œ �Fq «�MUš³5 ŽKv «*bÈ «�Id¹VÆ –�p _Ê «ô½I8U�U 

√^³×X �³Od… œ«šq «(d�W «ùÝö�OWÆ Ë�s žOd «*R�b √Ê ¹JuÊ ŠqÒ Še» «�d�UÁ ŽKv ¹b «'Og ¼b¹W łOb… �Ôb=�X �Kb1Id«ÞOW

�w ðd�OUÆ

L'heure du message de Dieu est venue mais il ne s'est pas manifesté.

Les adeptes de la secte, dirigée par Houn Ming Chen, se sont mis à zapper à la recherche du
message télévisé dans lequel Dieu va annoncer officiellement son arrivée, mais il ne s'est pas
manifesté.

Chen, le gourou de la secte, avait annoncé lundi dernier, que tout le monde pourrait voir « le
message de Dieu » sur les écrans de télévision mardi [avant hier] après minuit, très tôt, hier
mercredi, sur la chaîne 18, partout aux Etats-Unis.
Chen dit que Dieu descendra sur terre pour sauver des centaines de millions d'humains d'un holocauste
nucléaire massif. La bague qu'il porte lui prédit que Dieu enverra un vaisseau spatial pour évacuer
les habitants de la terre sur une planète meilleure.
Chen (42 ans) était un ancien professeur universitaire à Taiwan, ses adeptes le considèrent comme
un prophète.
En conséquence, 150 de ses fidèles ont répondu à son appel, et ont émigré de Taiwan, abandonnant
leurs emplois, pour s'installer dans la banlieue de Garland à Dallas, où ils croient que Dieu va
apparaître au domicile de Chen, situé au 3513, rue Red Gadile Drive, à 10 heures piles, heure
locale, 16 heures, heure de Greenwich, dans le courant du 31 mars.

¼q ŽKOMU ðMUË‰ òœ¼uÊ łOb… �K²IKOq �s �@UÞd «ù^UÐW �w √ËŽOW «�IKV «�b�u¹Wå ø ¹R�b ÐUŠ¦uÊ œ«/U—�OuÊ «�OuÂ √Ê �q «*u«œ

«�b¼MOW {U—…Æ �LU «�FLq ø

�Mc ŽAd ÝMu«  ̈ð²CUŽn «�b—«ÝU  Šu‰ «üŁU— «�CU—… �KLu«œ «�b¼MOWÆ �Hw «�³b«¹W ̈�U½X ðu^w ÐUù�ö‰ �s «ôÝ²Nö„

«ùłLU�w �Kb¼uÊÆ Łr -Ò «ô�²AU· ÐQÊ «(Lu÷ «�b¼MOW �O8X �KNU �²8UË¹W ∫ �U�b¼uÊ žOd «*A³FW «*8²@KBW �s «_ÝLU„
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végétaux (sauf l’huile de coco ou de palmiste) ont ainsi le pouvoir de réduire le risque de maladie
cardio-vasculaire.
Et voilà que des chercheurs danois réaffirment que toutes les graisses sont dangereuses... En ayant
fait consommer de toutes sortes à des sujets sains, ils se sont aperçus que quelle que soit la nature
des matières grasses, tous ceux qui avaient suivi un régime gras présentaient un taux sanguin très
élevé de « facteur VII activé », un facteur de coagulation. Ce qui peut provoquer la formation d’un
caillot dans les vaisseaux des personnes à risque. Il faut donc réduire la consommation globale de
graisses plutôt que de chercher à privilégier les « bons » acides gras.

THÈME

«_Ý³uŸ «�FdÐw ∏≤≠∑≠∑ππ±Æ

Žd· «ù½8UÊ œ«¡ «�JKV �Mc «�IdÊ «�¦U�Y Ë«�FAd¹s �³q «*OöœÆ Ë¹Fuœ ¼c« «*d÷ «*užq �w «�IbÂ ≈�v �OdË” ^GOd ¹FOg

�w –Ë«  «�¦bÍ «�²w ð²L²l ÐU�bÂ «�b«�TÆ Ë¹8²DOl √Ê ¹GeË «�Gbœ «�KFUÐOW Ë«'NU“ «�FB³w «*d�eÍÆ

Ë¹FOg? ¼c« «�HOdË” �O?f �w «�Jö» �×8?V �LU ¹uŠw? «ÝLt Ðq �w «�c?zU» √¹CUÎ Ë«�IDj? Ë«�¦FU�V Ë«�C?³UŸ ËšHU�O?g

«�KOq¨ Ë¼u ¹M²Iq Žs Þd¹o «�Fi �s �³q «*8Fu— �s ¼cÁ «(Ou«½U Æ

Ë�w œ—«ÝW √łd¹X «�FUÂ µ∑π±¨ - ðA@?Oh ŠUô  �b«¡ «�JKV �w ¥∂ œË�W �w Š5 �r ¹²r ðA?@Oh ŠU�W Ë«Šb… �w ∂≤

œË�W √šdÈÆ Ë≈–« �U?½X ¼cÁ «�b—«ÝW ËžOd?¼U ðAOd ≈�v Ëłu?œ ¼c« «�HOdË” �w ý³?t «�IU—… «�NMb?¹W Ë«�Ad‚ «_ËÝj Ë≈�d¹I?OU

Ë«_�Od�O²5 Ë√Ë—ËÐU «�Ad�OW Ë«�GdÐOW ̈�S½NU ðAOd �w «�u�X ŽOMt ≈�v šKu Ðd¹DU½OU �Mt 9U�UÎÆ Ë�s ¼MU �d÷ «(Ed «�Ab¹b ŽKv

œšu‰ «(Ou«½U  Žs Þd¹o «*DU—«  Ë«*u«½T ≈ô ÐFb «(−d ŽKONU *b… Ý²W √ýNd ŽKv «_�qÆ

[Traduction sur dossier - DUTFA III 1998 - CCF Damas]

VERSION

Europe et rive sud : tensions : Les migrations, Claude Liauzu - L’Europe et l’Afrique méditerranéenne,
De Suez (1869) à nos jours.

Pour la CEE, l’immigration a été une contribution d’importance aux « Trente Glorieuses ». Dans
les années 1970, les pays méditerranéens fournissaient 76% de la main-d’œuvre étrangère en RFA,
86% en France, la relève de l’Espagne et de l’Italie étant assurée par le Portugal et le Maghreb. Une
part de la croissance de la CEE a reposé sur ces soutiers du navire Europe qui ont fourni l’infanterie
légère du travail, les manœuvres du Bâtiment et Travaux Publics, les Os des industries chimiques et
mécaniques.
Comme toutes les migrations, la migration maghrébine tend à s’enraciner dans les pays d’accueil
en fonction d’un cycle classique : émigration temporaire, surtout rurale, destinée à assurer des
ressources d’appoint à l’économie familiale, allongement de la durée des séjours et mobilité
professionnelle, puis éloignement de la société d’origine par l’impossibilité d’un retour ou par
adhésion au nouveau modèle.
Ce schéma n’a rien de particulier : ce qui l’est dans les immigrations provenant d’Afrique du Nord,
c’est l’absence de maîtrise du processus, un décalage considérable entre celui-ci et sa perception.
On peut l’expliquer par le poids de l’histoire, par le paradoxe d’une émigration qui s’amplifie lors
des décolonisations. Les départs massifs qui ont suivi les indépendances ont constitué comme un
démenti du mythe des libérations nationales.
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Ë«�M³UðU?  ®Žb« “¹X łu“ «�NMb √Ë “¹X «�M?@Oq© �Uœ—… ŽKv «�²?IKOq �s šDd«ù^U?ÐW 0d÷ √ËŽOW «�IKV?Æ Ë¼U ¼r «�³UŠ¦uÊ

«�b«/U—�O?uÊ ¹R�bËÊ �s łb¹b? √Ê «�b¼uÊ łLOF?NU šDd…Æ �³F?b �OU�Nr? ÐSÞFUÂ √ý@U’ √^×?U¡ �s łLOl? √½u«Ÿ «�b¼uÊ¨

ôŠEu« ÐQÊ �q «�c¹s «ð³Fu« ½EU�UÎ žc«zOUÎ œÝLUÎ̈ Ë�NLU �U½X Þ³OFW ¼cÁ «*u«œ «�b¼MOW ̈ð³OÒs �b¹Nr �Fb‰Ï œ�uÍ ýb¹b «ô—ðHUŸ

�KFU�q «�8UÐl «�HFÒU‰ Ë¼u ŽU�q «�²@¦dÆ 2U �b ¹RœÍ ≈�v ðAJÒq łKDW �w √ËŽOW «_ý@U’ «*FdÒ{5 )Dd «ù^UÐWÆ �O?−V

≈–«Î «�²IKOq �s «ôÝ²Nö„ «ùłLU�w �Kb¼uÊ ÐbôÎ �s «�8Fw ≈�v 9OOe «(Lu÷ «�b¼MOW ò«'Ob…åÆ

L'homme connaît la rage depuis le vingt troisième siècle avant Jésus-Christ. Cette maladie qui
remonte à une époque très ancienne, est due à un petit virus qui se développe sur les mammifères à
sang chaud. Il peut attaquer les glandes salivaires et le système nerveux central. Ce virus se trouve
non seulement dans les chiens, comme son nom le suggère, mais aussi dans les loups, les chats, les
renards, les hyènes et les chauve-souris, et il se transmet par voie de morsure.
Dans une étude effectuée en 1975, on a signalé des cas de rage dans 64 pays, tandis qu'aucun cas n'a
été signalé dans 26 autres pays. Si cette étude, ainsi que d'autres, montre l'existence de ce virus dans
la Péninsule indienne, le Moyen-Orient, l'Afrique, les deux Amériques et l'Europe de l'est et de
l'ouest, elle montre également que la Grande-Bretagne reste totalement épargnée par ce virus. C'est
pourquoi une interdiction absolue a été imposée à l'entrée des animaux, par les aéroports et les
ports, qui doivent être soumis à une période de quarantaine pendant au moins six mois.

√Ë—ËÐU Ë«�CHW «'MuÐOW ∫ «�²uðd ∫ «�N−d« Æ �Kuœ �Ou“ËÆ

√Ë—ËÐU Ë≈�d¹IOU «*²uÝDOW¨ �s «�8u¹f ®π∂∏±© ≈�v ¹u�MU ¼c«Æ

ÐU�M8³W �K8?u‚ «_Ë—ËÐOW «*A²d�W¨ �U½X «�N−d… ðAJ?Òq �8U¼LW �NLW òšö‰ «�8Mu«  «�¦?öŁ5 «:Ob…åÆ �Hw «�8³FOMU ¨

�U½X «�³Kb«Ê «*²uÝDOW 9M` ∂∑• �s «�Ob «�FU�KW «_łM³OW _*U½OU «�GdÐOW¨ Ë ∂∏• �MNU �Hd½8U¨ �w Š5 �UÊ «�³b¹q �w ≈Ý³U½OU

Ë≈¹DU�OU ðR�MÒt �qÒ �s «�³dðGU‰ Ë«*Gd»Æ

�Ib �UÂ łe¡ �s «�ML?u �w «�8u‚ «_Ë—ËÐOW «*A²d�W ŽKv �öÒŠw? «�8HOMW «_Ë—ËÐOW «�c¹s �b�u« �²UzV? Ð8ODW �²8OOd «�FLq¨

ËýJÒKu« «�FLU�W �w «�³MU¡ Ë«_ýGU‰ «�FU�W¨ Ë√¹CUÎ «�FLU�W «<²BW �w «�BMUŽU  «�JOLOUzOW Ë«*OJU½OJOWÆ

Ë�JqÒ «�N−?d« ¨ ŠUË‰ «*NUłdËÊ «*G?U—ÐW «�²−cÒ— �w «�³?öœ «�²w «Ý²I³?K²Nr �U—Ò¹s? ÐU*d«Šq «�²IKO?b¹W Ë¼w ∫ «�N−d?… «*R�²W

ËšU^W «�d¹HOW �MNU¨ «�NUœ�W �²Q�5 �u«—œ ùŽU½W «ô�²BUœ «�FUzKw¨ Łr 9b¹b �b… «ù�U�W ËðGOOd «*NMW¨ Łr «ôÐ²FUœ Žs «:²Ll

«_^Kw �w «�uÞs «_Â ôÝ²×U�W «�Fuœ… ≈�Ot √Ë �ö½@d«◊ ÐMLu–Ã ŠOUðw łb¹bÆ

�Of �Nc?« «�MLu–Ã �s šBU?zh 2Oe…¨ Ë�Js �U 1O?Òe «�N−d«  «�IU?œ�W �s ýLU‰ ≈�d¹IO?U ¼u ŽbÂ Ëłuœ √Í ÝOD?d… ŽKv ¼cÁ

«�8OdË—…¨ Ë«�²HUË  «�J³Od Ð5 ¼cÁ «�FLKOW Ë≈œ—«�NUÆ Ë1Js ðH8Od –�p Žs Þd¹o √¼LOW «�²U—¹a¨ Ë«*HU—�W �w «�N−d… «�²w

ðCUŽHX Š5 «½²Nv «ôÝ²FLU— Ëðd«łÓlÓÆ �U�N−d«  «�C@LW «�²w √ŽI³X �²d«  «ôÝ²Iö‰ ýJÒKX ½uŽUÎ �s «�²Jc¹V _ÝDu—…

Šd�U  «�²×d— «�uÞMwÆ
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THÈME

ò�²UÐU  žOd �K²e�Wå¨ žUœ… «�8LUÊÆ

ò¹²@dÃ ¼cÁ «�8MW �s «*FU¼b «�FKOU √�¦d �s ±≤ √�n łU�Fw¨ Ë�d’ «�FLq «*²UŠW �s ð8²uŽV √�¦d �s ŁK¦Nr °ÆÆÆå

�U �FMv –�p ø �FMUÁ {OUŸ ½HIU  ðFKOLNr ̈Ë{OUŸ ÞU�UðNr Ë≈�JU½UðNrÆ Ë�l –�p ̈�SÊ √Šb«Î ô ¹HJd ÐUô¼²LUÂ Ð−U½V ¬šd

ŽLKw �w «(OU…¨ «ÝLt «*b«—” «*NMOÒWÆÆÆ �³öœ½U «�FdÐOW ≠ —žr «_�JU— «�²Ib�OW «�²w ½EsÒ √½MU /U—ÝNU ≠ �U ðe«‰ �BUÐW ÐFIb…

ò«�³Ju¹WåÆ �KNr ¹d¹bËÊ ò√�Mb¹Wå ̈ŠLKW ýNUœ« Æ «_» ¹d¹b «ÐMt ¼Jc« ̈Ë«_Â ̈Ë«)DO³WÆÆÆ �KNr ¹BMFuÊ œËÊ √Ê  ¹b—Ë«

łOöÎ �s ò«�¦uÒ«— ÐU�8Lu�såÆÆÆ

«œÒŽOMU √½MU %CÒd½U ¹uÂ «Ý²u—œ½U «üô  �s ðKHe¹uÊ ËÐdÒ«œ ËðJOOn ¼u«¡Æ Ë�JMMU �U “�MU ½FOg ÐFIKOW ò«�³Ju« å «�c¹s ¹K²BIuÊ

ÐU*ENd «)U—łw �KM−UÕ œËÊ √Í &b¹b *HNu�tÆ �Of �b¹MU �BKÒ̀ 'NU“ ðJOOn «�Nu«¡ ≈–« ðFDÒqÆÆÆ �Of �b¹MU �BKÒ̀ �FKw

_¹W ¬�W �s «üô  «(b¹¦W «*8²u—œ…ÆÆÆ

_½t �O8X �b¹MU �b«—” �NMOW �U�OWÆÆÆ

�s 1Js √Ê ¹A−Òl «ÐMt √Ë ýIOIt ŽKv √Ê ¹JuÊ �−dÒœ ŽU�q ° �KMU ½MEr «*NdłU½U  �ML−b «�FLÒU‰ ̈½MEr «�IBUzb �w �bŠNr¨

Ë�Js �s �MU ¹b�l ÐUÐMt ≈�v �b?—ÝW �NMOW ø ¼cÁ «�²Ib�OW ∫ �U �OL²NU ≈–« �r /U—ÝNU �J?d«Î ËŽLöÎ Ë≈–« �r ðJs ^Uœ�W ËŽLOIW ø

Ë¼q �s «�CdË—Í √Ê ½8²u—œ š³Od«Î �l �q ¬�W ø �U łbËÈ √Ê ½BdŒ Ë½BdŒ �w ðM³X �b«—” �NMOW ≈–« �UÊ «'u «ôł²LUŽw

«�MH8w {bÒ¼U ø
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Des écrits non-engagés, Ghada as-Samman.

« Plus de 21 mille universitaires seront diplômés cette année des instituts d'enseignement supérieur,
alors que les opportunités d'emploi ne pourraient absorber plus d'un tiers ! »
Que veut dire tout cela ? C'est un gaspillage des dépenses payées pour leur éducation ; c'est un
gaspillage également de leur énergie et de leurs capacités. Pourtant, personne ne s'intéresse à un
autre aspect pratique de la vie qui porte le nom d'écoles professionnelles... Quant à nos pays arabes
- malgré les idées progressistes qu'on pense pratiquer - continuent à souffrir de ce complexe de
« beylicat ».
Tous veulent être « des effendis » diplômés. Le père veut que son fils soit ainsi, la mère et la
fiancée le veulent aussi... Tous sont en train de créer, sans le savoir, une génération de
« révolutionnaires en smoking »...
Nous avons pris des airs civilisés, le jour où nous avons importé des appareils, comme la télévision,
le réfrigérateur et le climatiseur. Mais nous avons gardé la mentalité des « beys » qui collent à leur
paraître pour réaliser leur succès, sans songer à faire évoluer ce concept. Nous ne n'avons pas de
réparateurs pour le climatiseur, s'il tombe en panne.
Nous n'avons pas de vrais réparateurs pour tout appareil moderne importé... Car nous n'avons pas
assez d'écoles professionnelles...
Qui pourrait encourager son fils ou son frère à devenir un simple ouvrier ?! Nous organisons, tous,
les festivals pour glorifier les ouvriers ; nous écrivons les poèmes pour les louer ; mais qui parmi
nous encouragerait son fils à fréquenter une école professionnelle ? Ce progressisme : quelle est sa
valeur, s'il n'est pas mis en œuvre au niveau théorique, aussi bien qu'au niveau pratique, et s'il n'est
pas authentique et profond ? Est-il nécessaire d'importer un expert avec chaque appareil ? Quelle
est l'utilité de crier et crier pour créer et développer des écoles professionnelles, si l'environnement
socio-psychologique s'y oppose ?
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